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8... ont été priés de ee réunir
dans la grande salle de l'hôtel
de ville L'empressemeut avec
lequel ils ont répondu à l’appel
des membres de In Nociété 8.
Viuceut de Paul est déjà un bel
encouragement pour l'œuvre de
charité projetée ’
Le Bourgmestre (le maire)

préside Après avoir prévenu
les assistants qu'ils auront à dé-
lier les sordous de leur bourse,
il donne la parole à M. Léon.

* Mes chers concitoyens, dit
celui-ci, jo ne suis pss venu
dunel'intention de faire un dis-
cours. La seule voix qui sit le
droit de se faire entendre en ce
wowent est la voix de la chari-
té, et cellc-là parle à vos cœurs,
J'en suis persuadé.

“ Vous connaissez ls situa-
tion. Beaucoup d'ouvri re se-
rout sans besogbe cet hiver,
d'autres ne gagnerout pus assez
pour procurer à leur femme età
leurs enfants même le strict né-
cessaire. Jo n'ai pas besoin, pour
prouvercel, d'entrer dans de
longs détails ; vous savez tou:
quelles dures privations beau
coup do failles aurout à en-
durer, si nous ue venons pas
à leur secours,

* Dausles trente-deux ména-
ges que nous visitons, la misère
est graude. On peut dire que
tout y wauque : Je nonrriture,
les + étoments et le v imbustibls
Avoir froid, avoir faim, quand
sulear d'eux règne l'abondance,
quelle horrible torture, quelle
dangereuse tentation !
“ Lin lemps ordinaire, les hô

pitaux, les asiles, voir même,
hélas ! les prisons, peuvent ou-
vrir leurs poites aux nécessi-
tenx ; aujourd'hui la place man-
quo dansles établissements cha-
ritables ainsi que dans les mai.
sons de détention.

“ Aussila Société 8. Vincont
du Paul a-t-elle résolu de faire
chaque jour, peudaut tout I'bi-
ver, de la soupe pour les pau-
vres. Nous avons trouvé, imes-
sieurs, que cela vaut m'eux que
dus secours isolés…
“*—Celu coûtera cher ! dit une

voix.

“—Eneffet, répondit M, Léon
il nous faudra au moins 2,000
francs. (ÿ400 )Et c'est dans l'es-
poir de réunir cette somme que
MUlls VOUS AVOUS COU VOY UÉS.
“—Combien donnercz-vous ?

demauda en riant le bourgmes
tre qui était l'ami de cœur de
l'orateur.

La réplique fut prompte:
"—Dix francs dé moins que

vous, M. le Bourgmestre, car je
ue voudrais pas vous faire l'ai-
{rout de donner plus ou même
autaut que vous J'ajouterai
que mon cousin Jacobus sv pla
ce entre vous deux : cinq lrancs
de plüs‘yne me, soit cing francs
do moins que vous. À présent.
dites ce que nous devous don-
ner,
Le bourgmestre so leva ot

serra la main de son ami, pen-
dsut qu'un tounerro d'applau-
dissements:prouva queles paro-
les du délégué de l’asrociation
charitable avaient produit l'ef-
fet désiré. ,
Lt les soucoriptions, grandes

ot petites, produisirent 2,200
france,

M.Léon savait d'avance que
cette somte'serait insuffisante,
mais c'était un beau commeuce
ment, ‘

Après la done en argent arri-
vèrent les dous eu nature. Ceux
Quinvaient un jardin—et dans
les villages flinginda c'est In ra.
Ble générale—euvoyèrent des
légumes ; les épiciers envoyè-
reut du riz, da poivre, du sel,
des épices, les bouchers de la
viaude, les boulaugers du pain,
les fertaiers des patates et des
navels, les marchands de char-
bun, du combustible. Tout le
monde s'en mêla, jusqu'à nn
vieux ‘relier. g à eollidite “et
obtint—oh ! dans aucune peinc!
—l'houkgurde remplir, gratui-
tement, les fonctions de cuisi-
nier en-chef. à
La charité est coñtagiouse.

Dans beaucoup de familles on
trouva aue grande quantité de  

qu’eu l'an do grâce 1850 graud
nombre de nécessiteux échap-
pérent à la plus cruelle des
morts.

La Société S. Vincent de Paul
Ne se contents pas du procurer à
ses pauvres des secours maté-
riels. Elle devint comme un
arbre vigoureux dont chaque
branche produisait en aboudan-
ce des [ruits savoureux : patro- Le
nago des jounes gens et des pè-
res de famille, école du soir, bi -
bliothèque gratuite, secrétariat
des pauvres, St Nicolas (christ.
mas) des enfants indigents,
œuvre de 8. Fraucois Régis...
Tout cela marcha comme sur

des roulettes: M. Léon avait
réussi à prouver à ses confrères
que le mot impossible doit être
rayé sinon de ls laugue du
moins du programme de la cha-
rité . .
Et quand arriva pour cet

homme de b‘eu l’heure supré-
me,il dit à ceux qui entouraient
son lit de mort: “Ne pléarez
pas,j'ai travaillé pour Dien, il
w'’appelle pour mé donner wa
ré ompense.”

JEAN DES ERABLES.

TRACASSERIFS |
En dévidant d'elever à Tré-

guier unostatue au blasphéma-
teur Brnest Reunu, le ministère
présidé par le défraqué Combus
a voulu sa procurerle plaisir de
faire de la peine à la population
catholique de cette ville,

Tréguier, où est né Renan,
était loiu de solliciter ce triste
honnear Aussi lus catholiques
ont ils protesté énergiquement
et, malgré son auduve, Combes
u's pus 088 pa ser outre.

O'est aussi pour taquiner la
popalation de Quib-ron qu'on a
élevé dans cette ville ane statue
au général Hoche, le parificateur
de la Vendée.
Pour en revenir à Renan, voi-

ci unepage de sn vie: Ilya
une viugtaiue d'anuées, dans
une vonf-rence organisée par la
Société des Litudes Juives, il a
lancé cette phrase monumen-
tale
“ L'avenir appartieut au Ju

dalsme !”
Et il ajouta :
“* O'est à cette religion épurée

et débatrassée de ses scories, que
l’humanité se ralliera, car elle
seule assureraile règne de la jus
tice, cet idéul si superbement
décrit par les grands prophètes
d'Israël."
Cela se lit tout au long dans

lew Archives ixraflites dn 81 mai
1888.

Il a dit encore : * Le monde,
ell 86 couvertissant aux idéss de
liberté. d'égalité, de toléranive,
s'est fait Juif !”

Bat-il possible de + montrer
plus plat ? Aussi un poète a-til
jeté À la face de ce vil courtisan
deux vers qui le balafrent com
me un coup de cravache :
# Pendant qu'il parlo alnsl, tennat 1s main

“On voit Je sequin d'or qui lull entre senOnvoit le sequin q fdoigte

Sa Vie de Jésus est un tissu
de mehsonges et de blasphèmes.
Il a rencontré des contradicteurs
savants qui n’ont rien laissé de
bodt ‘db étout ce qu'il avait in
venté pour nier la divinité du
Sauveur.

En 1887, il écrivit un drame
d'une sensualité sénile qui ache-
va de lui attirer le mépris de
tous les honnètes gens.

Rien de surprenant donc, si
Combes et ses maîtres, les fils
d'Israël cherchentà le glorifier !
Blasphémateuret courtisau, con

 

"che a plat ventre dovailt les
plus cruels enuomis de s3 pa-
trie, il devrait avoir sa statue à
oôté da celle de Voltaire, le valet
de pied du roi de Prusse !

; J.D.E
x

 

C'egt merveilleux -

Les affaptions de, la gorge et
des poumons sont-tonjours dou-
loareuses. On s'affranchit dè
ses souffrances en prenant du
BAUME RHUMALl'effet est
merveilleux.

casion des fêtes de Noël, et la
réponse de Léon XIII à cette
adresse fontici lo aujet de tou
tes los conversations. L'Emi-
nentissime Oreglia di Santo Ste
fano à mis dans sou allocution
une note bieu personnelle et,
pour qui conuait ce prince de
l'Eglise, cela devait être. Mais
le discours du Saint Père ne
tranche pas moins que l'adresse
sur les lieux communsassez en
usage à cette époque de l'année.

Souverain Pontife s'est tu
sur la question de l'oxégése bi-
blique, premier point touché par
le cardinal. Ilest vrai que la
Técente nomination d'une com-
mission chargée de voiller sur
les études acripturaires est à elle
seule une répouse. Le Pape a,
au” contraire, beaucoup appuyé
sur l’autre importante question
de lu démocratie chrétionne. On
voit qu'il tient à faire triompher
le programme pacificatéur du
comte Grosoli, en assurant l’u
union des groupes du démovrates
jeuneset vieux Il eutoud qu'on

‘| no polémise plus au sujet de
cette expression * démocratie
chrétienne ** qui a fait répaudre
tant de flots d'encre. Qu'impor-
te le mot, dit il, si lu chose est
bonne ! Le mot lui-même n’a
rien que d'accep'able. La démo-
cratie chrétienne, en définitive,
& pourdivise : * Vous êtes tous
frères et enfants du mdwme Pore
qui est aux cieux”. C'est l'E-
vaugilo en action, devenant de
plus en pius lu grande charte
de justice et de charité por les
homuee, en particulier, pour les
humbles, les plus faibles, les
Plus déluissés,
déou XIII pout fermer on

Paix ses paupières fatiguées,
comme il v'exprime. N'oût-il
pour bilau de son pontifivat que
ses acles eu faveur du peu
ple ouvrier,il aursit bien méri
té de l'humanité. Mais, il à da-
vantage, et, malgré les iristes;
ses de l'heure présente, il laisse
rait le souvenir dun Pape actif,
écluiré, plein de bon vouloir et
Qui souvent vaincu par les évé-
nomeuts, a tenu coustamment
dirigés vers l'avenir préparé par
lui—un avonir meillour— ses
regards et ses espérances,
Lallusion du discours ponti-

fical au projet de loi du divorce
n'a point pissé inaporçue etil
faut espérer qu'on aura,en haut
lieu, la sagesse d'en tenir comp-
te,

“+
Plusienrs journaux italiens

ont commenié le traité conclu
eutre lo Saint-Siège et le gou-
vernement de l'empereur Guil-
laume, touchaut la faculté de
théologie catho.ique de l'Uni-
versité de Strasbourg. L'un de
ces journaux, orgaue officienx
du Quirinal, y veut voir un
acte dle faiblesse de la part du
Vatican. Cela prouve, avec sa
mauvaise foi, sa profonde igno
rance des négociations qui ont
précédé ls signature des articles
de ce traité. Le Souverain Pou
tife et son mandataire ont écar-
té toutes les prétentions injue-
tifiées du cabinet allemand. Ils
out entouré la créution do la fa-
culté dethéologie des garanties
les plus capables de l'empêcher
de nuire à la formation du cler-
gé alsacien On peut croire que
si cela eût été possible,le cardi-
nal secrétaire d'Etat aurait sti
pulé que le corps professoral de
vait être recruté dans le clergé
diocésain. Mais d'ailleurs, l'évè
que do Stresbourg est muni de
pouvoirs éteudus sur les profes-
seurs et leur enseignement,etil
saura défeudre l'orthodoxie, les
bonnes mœurs et tout ce qui
intéresse avec raison ce grand
et beau diovèss.

#*
Le splendide cadeau del’em-

pereur d'Autriche au Saint Père
à l'oucasion de son jubilé ponti-
fical, fait l'admiration de tous
Ce n'est pas seulement la ma-
tière, les dimensions, ane statue
en or massif de 1m6l, du bon
Pasteur, c’est le travail de cise-
lure, d'incrustation de pierres
précienses et d émaux, c'est sur-
tout lo symbolisme et l'inscrip-
tion d'un sentiment si délicat
qui fond de ce présent un objet
d'une valeur inestimable.
La grande médaille d'or de la

municipalité de Vienne ue fait
pas moins d'honueur que la sta-
tue à M. Marachall, auteur de
ces deux chels-d'œuvre.

wy
À Bainte-Marie-Majoure, qui
rte auesi lo nom de “ Sancta
ris od proosepe” Sainte-Marie

dela crèche, on « inauguré,
cette nuit, la lumière électrique.
L'effet est morveilleux et l'or
répsnda à profusion dans cette
vaste basilique étiucelle de
toute part. Saint-Pierre qui
est ‘depuis quel que temps
déjà éclairé par l'électricité, laime une impression de ma-

tuaire des mystères joyeux et lenoavesu mode d'éclairage ac-
ventue admirablement ve carac-
tère. .
Aumoment où je vous écris,la sainte crèche, dans lo mer-

veillenx roliquaire qui la ren-
ferme, est exposée sur le maitre.
autel, où su déploie la pompo de
l'oifice poutifioal, célébré par lecardinal-archiprêtre.
—me—

e
e
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500 Capots de chat
sauvage

Le plus bol assortiment de caepots de chut sauvage. Malgréquo cette fourrure soit très chè-te, notre stock est. ai gros, queuous les veudrous à prix raisou-nables. Ça paiers nos amis de Ja campagne do faire nu voyageexprès, pour su procurer ces
beaux capots.

Ous. DESJARDINE & Cik,
1687 ruo Ste-Oathoriue,

Montréal.
“0000 =

coupé Anglais, Argontorie,

 

Nous avouslv plus grand choix de Porcelaine Japonaiso, Vorre
Sots à Diner ot Lampos.

Entrez visiter notre magasin,
uos belles marchaudisos ot do nos

cela vous donuera une idée de
bas prix.

POIRIER & ABRAN’
60, RUE DESFORGES, Trois-Rivières.
     

LE TRAVAIL
Mus enfants, 1 faut qu'on travaille,
11 faut tous, dans lo droit chemin,
Faire un métier, valile que vaillo,
Ou de l'esprit, vu du la main,

Nul jol-bas us me repose,
10 went rien inert ot oleif,
Ni Uolvean, vf momo la rose,
Ni eu vieux frout chaavo ut ponsif,

La flour travallte wor In Lmncho,
Le Liu, dans toute sn splunduur,
Travallle à w tunique blanche,
L'otuuger, à wa douce odeur,

Nour, ques Diva Qt à son Inauge,
Aidés de l'esptit orvateur,
Nous avons tous un buble ouvrage,
Un motdo à faire eu notre cœur,

Nous pouvons agrandir Le vie,
L'emplir de tuaulôre et d'araour, Carés de Sainte Thède

COMTÉ DÉ CHAMPLAIN.

 

lo. J. B. Grenier, cure.
Du 2 octobre 1880 ay 19 outo-

bre 1889.
Naquit à la Rivière du Loup

(eu haut) comté de Maskinougé,
le 25 ootobre 1851, Ii est fils duJoseph Grenior et d'Angélique
Vauasse Ordonné aux TProis-
Rivières. le 24 soplembre 1876
et nommé vicaire à Notre Dame
du Mont-Uurmel, Curô du Ste
Thécle en 1880 puis varé de St-
Tite de 1889 à nus jours,

20. Michel Exilia Janolle,curé
. Du 25 octobre 1889 a nos
jou's,
Né lo 8 juin 1851 à ln Baio du

Pebvre, fila do Michel Janells
et de Marguerite Gauthior-Gon-
lès. Fit vos études au séminaire
‘le Nicolet ot fut ordonné dans
la cathédrale des Trois- Rivières,le 24 septembre 1576 par 8. G
Mgr Fabre en l'absence du lou
8. G. Mgr Luflèche. Nomme vi
cuire à St-Christophe en 1876
et à Stanfold, on 1877. Curô de
Ste Perpêtue en 1851, vicaire à
St Stauislus ou 1884. Vicairo à
Notre-Dame du Mont~Oarmel
eu 1885 et à Maskinougé on
1886 Devint curé de Ste-Thèclo
on 1888 avec desserte du St
Adelph-,
Eu septembre 1901, il célébra,

en même tumps que son prédé-
cesseur, ses noces d'argent en-
cerdotales. Catte double fêto fut
célébrée avec un éclat dont on
garde encore le pieux et agréa-
ble souvenir.

E.Z MASSICOTTE.

Soin d’une mére
Toutes les mères connaissent

les soins constauts a donner
aux jounes enfants, et pour les
jeunes mères inexpérimentéus
qui n’en vont qu'à leur promier
bébé, il n’y 8 pas, dans leur vie,
de périods plus critique. Pour
les maladies légères que u6 tmau
quent pas de contracter les bé
hés et les jeunes enfants, les
mères —eurtout les jeunes me-
res inexpérimentées— savent à
peine quoi faire. C'est puur des
circonstonces de ce genre que
les Tablettes Buby's Own sont
offertes à toutes les mères, Ces
Tablettes guérissent radicale-
ment toutes les maladies légè-
res des jeunes enfants, et de-
vraient se trouver constamment
dans toutes les demeures où il y
a de jeunes enfants. La maladie
arriçe promptement—aveu les
Tablettes Baby's Own en main
on fuit face promptement a
toute éventualité Mme RK. H.
LaRue, Mountain, Unt., dit :
“ Je puis recommander les Ta-
blettes Baby's Own a toutes les
mères qui ont des enfants aca-
riâtreset délicats. Ju ne sais
commentje pourrais m'en pas
ser.” Les Tablettes sont garan-
ties exemptes d'opiats ou de
drogues préjudiciables à la san.
té, el mises en poudre, on peut
les administrer saus craints aax
nouveaux nés. Eu vente chez
tous les pharmaciens ou en-
voyées franco par la poste à 25
cents le boîte en écrivant direc-
tement à le Dr Williams’ Mode-
cine Co. Brockville,‘Ont. :

Caches da Dr. Fred, Demers
CONTRE LE MAL DE TETE

  

 

 

Leurs effets sont d’une efficaci-
té merveilleuse contre tous maux
de tête, migraine. nèvralgie, fiè-
vre ou grippe. Exsigez le nom sur
chaque cachet. En vente partont.
Dépot 1157 St Laurent Montréal

MINARD’S LINIMENT
uqrit les maladies des
eunes animaux. 

Lien qu'on teuvaillant, pure d'eurie,
A autre palu do chaque juur,

11 n'est polnt do poluo pordus
£t polut d’inatile devoir i
La récuupense none vat due,
Si nous navons blou la vouloir,

Le molndro effort l’acorolt sans cuss,
Surlout s'il à failu souls, .,,
Travailles douce ot sens faiblosno i
Nou plug travalller, c'est mourir,

Vioron ox Larnsos,

La Quinzaine

 

Farjonel.

Juubulle Kuisur.
Mariage ol union libre,

Geurgu l'onsegrive.

politique, ###
Chronique politique, X.

bibliographiques.

ABONNEMENT

14 fr—Trois, 8 fr,
ABONNEMENT SPEOIAL D'UN
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QUATRE MOIS DE SOMMEIL
—

 

de 17 aus Mlle Dora Movks, dort
paisiblement daus la maison dy

out pu la tonir éveillée pendant
quelques instants,

de cire ok # beaucoup muigri

vert les yeux à plusieurs repri

qui so passe aulour d'elle.

crise du nerfs on rontreut chez

bles, par ls mort de la jeune
Bille.

 

Pour le Prix.

Trois-Rivières.

No 41, rue Da Platon

NEANÉS
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Sommaire du No du 1or Janvier:
La Femme chinoise, Fornund

Vive le Roil—Rowmau. Fiu,

11.

Coumeont faire —111. Le Fait

Revue dus Rovues. — Nolos

Frauce : Un au, 24 Fr,—Six mois,

AN
l'our le Ulergé, l'Université ol

les Instituts vatholiquus : 30 fr

Contras, Illinois, 21. — Do-
puis quatre mois uns jeune fille

8u mère ot c'ost À peino si, à de
longs intorvalles, les médecins

Mlle Mocks est d'une pâleur

La ialuds est nourrio avuc duo
aliments liquides et entourée
des soius les plus attoutils et
lous les moyens possibles pour
la rappeler à la vio, application
d'eau chaude, courants électri-
ques, médicaments puissante et
énergiques, ont élé omployés,
wais eu vain, par les médecins
appelvs a son chevet Kile a ou-

ses et aomble consciente du ce

Cette juune fille, il y à de ce-
la quatre mois, s'ost disputée a-
vec son fiancé, a to prise d'une

elle et depuis est restée toujours
endormic. 8a mère est persuadée
que safille se rétablira, mais les
médecins craigneut que ce long
sommeil nese termine, comme
dausle inujorité des cas sembla-

SOTEREIEN SH0E
La meilleursChaussure

La Dasaylve,
Seul agent pour le District de

  

Adresses d'Affaires
N, L.DENONCOURT, O.R,

AVOUAT

47, rue Royale, Trois-Rivioros.

I. N. Marrs, ©. R.
J. À. Comkau,L, L, B,

MARTEL & COMEAU
AVOUATS

16, RUE BONAVENTURE
Trois Rivières,

48,0001

GEORGES METUOT
AVOOAT

147, Bonaventure, Trois Rivières-—
JOSEPH BARNARD, L. L. B.

AVOUAT
177 Notre-Dame.

Bitisso du TuirLuvign

J. A. LEMIRE, LL. L.
NOTPAIRK

83, Bonaventure, Trois-Itivières
Collections ot l’lacoments d'ar-

gent, à bonnes conditions

  

 

 

TELKPHONK 27, D, Di l'osrr 504

C.E.DARCHEMD.C.H,
5, Rue ALEXANDRE

TROIS-RIVIÈRES
(Voisin do lu Banque Quéhue.)

Ds BOURGEOIS
49, ‘Avenue Lavloiette

Téléphone 176.
14.12,00,le

   

MM. Lich Dooriuns

D. C. Mciaren & A, Quackenbush
016 RUE DOROILESTER

Montréal,
Spécialistes :—Maludics Ohro-

niques.
orivos afin do fixer los on-

trevucs,

  

TEL, BELL Nu, 20

Dr. J. E. DOIIAN,
Chirurglen-Dentiste

Troms-Rivikugs, RQ.
Bureau on bunt do In Phnriacls Will jamn

JOSEPH P. HEROUX
INGENIEUR CIVIL,

Diplomé de I'Kcole Polytechnique: de
Montrôal,

Entrepreneur-Constructeur
HPROTALITE

Coustruction]religicuse

Boite l’ostsio No. 141, Sorel,
Téléphone St-Laurent, No. 4,

20-8-02—Iu,

A

ep

—————

Reduction Immense
— ces —

Jos. Lambert
Marchand-Tailleur

189, Notre-Dame, Trois-Rivieres,
——

Durant les mois de DEOEM-
BRE et JANVIER,je ferai une
réduction énorme aur tout mon
stock.

Lisez ot voyez los prix qui
vous donneront une juste idée
de cette grande vente à bas pris.
Tabltlements, valant §19,00 pour $1b.26

u “ 1800 4 12.60
1 “ 180) + 16,25
“ « 1100 + 0.76

Pardesaus “ 18.00 4 15,35
“ “ 1000 « 14.00
“ “ 14.00 « 11.76
” “ 1200 4 1040
“ “ Hos 4 8,76

Pantalons “ 8,00 x 5.50“ 5%” x450
u “ 436 + as
“ “ * 8360 u 2,78

N'oubliezpet ue ostte offre n'est que pour
DECEMBRE et JANVIER seulement.

Prodiles da ce8 avantages ot venex vons
habiller à BON MAHOHE,
Los oouditons de vente sant pour argent

complags seulement.

Jos. Lambert,
Marchand-Tailleur,

 

MINARD’S LINIMENT querit certaine maladie

noneds comme bona.

nuel, la fommo af 
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148, Notre-Dame,

PELTIER

LB VBRITABLB TONIQUE
Ve ra 1vôp ar tons les méfeclus,

AuxApersonnes faiblesZetjimalades

Il no faut pus perdre espérance parce que l'on n°4
Pas élésoulagé pur tel ot Lol remède saus valenr et au-

Mais il faut essayer un traitementà
l'Ætivir Lémoslobine qui ost une préparation rationelle et
le résultht do boauconp d'études ot de recherches.

L'howmo fatigué par lo travail intellectusl ou ma-
aiblieot épuiséo par la famille, lajeune

fille débile ot languissente, tous également trouveront en
vo tonique une vie nouvelle ot on recouvrant la santé ileauront rotrouvé lu plus grand dos bicus ici-bas.

VENTE ALA —

Pharmacie Canadienne
J. A. PELTIER,

TROIS-RIVIBRES.
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vaul d'accorder
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PHIEA

Tanguay
COURTIER

FIL DIREOT AVECELA

METROPOLITAN STOCE EXCHANGE
Incorporée de Boston

 

Comnnendon «xévutôos pour pincoments où pur large,

\ TEL. 350. : oe34, Rue Du Fleuve, Trois-Rivières.

 

La blomberielest une partie trèssimportanta de la construction
vas contrats, consullez

E. F. LANDRY
& CIE,

Ferblantiers, Plombiers Sanitai-
res ot Poseurs d'Appareils à
Eau chaude ot à Air Chaud
OCUVREURS en METAL,

ot PLAFONDS MET'ALLIQUES.

 

ARDOISE  
Aynnt uno oxpérlonce 4 13 ans dans le

inceillouros maîsone de Montréal, nous somme
on How de garantir satisfaction,
Nous nous sommes asauré los soryloes d’un

axpert pour les apparolis de chauffage à eau
ohuude ot lo plombage, Estée otplans fours
nlx aur sommes ade

Ouvrage fait avec solaZet Promptituée.

134Rue Bateau,34
TROIS-RIVIERES
 

No.

 

Pour Cadeaux z-llez chez

A. BERCERON
HORLOGER,
BIJOUTIER,
OPTICIEN

Telephone 229
_—

—_—

30, RUE DES FORGES,
TROIS-RIVIERES.

———

Importateur de Montres, Horloges, Bi-
Jouteries, Argenteries, Verre coupé, mare
chandises en cuivre, bronze, porcelaine,
assortiment de chapelets, montés en
OR et en ARGENT, Médailles eto,

Ouvragefait par des ouvriers de pre-
mière classe, ordres reçus par la malle
et oxéontés sous le plus court délai.

—
 

 

 u pis chez les vaches. |

Panneton & rere
PEINTRES-DECORATEURS

28, COIN DU FLEUVE & DU PLATON:
TROIS-RIVIERES.

Premier Prix et Diplome A I'Exposition Provinciale de St-Jean-
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Be ABONNEMENT :

 

UN AN... s2.00
six MGIS.....-- 1.00

EDITION HEBDOMADAIRE

Un an, $L00. Six mois, 50 cts

- TARIF LES ANNONCES

Les veront loisées sur Komparsll aus

oeméitions pepie

Insestion, par ligne.

Teenrtions sapréquédios, var igs
Conditions epésiaise pour sunonces à

Fonte eommuniealion (concernant V'adasinlotra-

devra étre adresseàne
PIV. AYOTTE,

Editeur-Propriétaire.
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“ A HUMEUG

Le mot est de notre chef poli-

tique et nous ne croyons pas

quela préféreuce accordée par

M. Laurier à l'Angilelerre ait

jamais été plus justemeut qua-

lifiée que par M. Bordon. Une

blague.
La saison du cette préférence

était d'amener (rauquillement

l’Augleterre à nous donner le

réciproque de son propre gré.

Blogue que tout cela.

Nous savons qu'à Ju couléren-

ce coloniale M. Chamberlain a

déclaré que les récultals du ta-

rif préférentiel sont tout à fait

désappointants ot insuffisants

pourjustifier, on faveur du Cu

pada, une exemption des droits

imposés récemment par l'Angle

terre sur les produits du sol.

Pour nous cependant, votle

préférence nous a inspiré de

yéels sacrifices. Les importatious

britanniques ont été nécossnire-

ment faites au détriment du nos

manufacturiers. Puisque le Ca-

nada n'obtient rien et n'obtien-

dra rien on retour de paroils su-

crifices, pourquoi M.Laurier pur

siste t-il à favoriser l'Anglotèrre

d'un cadeau qu'elle n'apprécie

pas,et qui nous coûto déjà tant ?

Myatère.
Les chiflres soul éloquents

En mettant sous lus yeux de nos

Jecteurs Vaugmentation do Vim

portation anglaise, toute l'énor-

mité du livjustico que rocelle

cetto préférence de M. Luurier

apparaîtra duns sa erudité.

Lapréférence n augmenté les

exportations angloises au Caun

da de $29,000,000 gu'elles étaient

on 1897 A $40,000,000 I'nunce

dernière.

En 1881, les importations bri-

tanniques élaient de $44,000,000

Alors oJlvs tombèreut à

$20,000,000 en 1897, puis grâce

à la politique préférentiello oles

se sont élovées à $32,000,000 en

1898, puie à $87,000,000 en

1809. Les rapports du l'an der-

nier montrent quo les imporlu-

tions venant d'Angletorre sv

chiffrent par $49,000,000.

Ce sont ces 49 millions quo

la riche ‘Angletoiro considère

comme uve vétille, un rien du

tout. Le plus sage en co cas so-

rast de los garder pour nous.

En les gardant jour nous cos

49 millions, uos Cuvadicus eu

bénéficieraient d'abord, et nous

sortirions de la position ridicule

et fausse daus laquelle nous

a plongé l'erreur du jugement

de la forto tête du cabinel.

JOSEPH BARNARD.

MAITRE DE POSTE
La disparition du regrotiô M.

William Chagnon, crée une va-
cance à notre Bureau do Poste.

À peine lui a-tou rondu les
derniers devoirs que déjà nus

bons libéraux se donnent du
mal pour lui succéder, Apre
avidité humaine. Beaucoup do

sélés partisaus rouges convoi-
tent la place. Des requêtes cir-
culent même sollicitaut la fu-
veur pourtel ou tel qui se croit
quelifiés pour l'emploi.
Nous n'avous pas à nous im -

miscer plus qu'il ne faut daus
cette bienheureuse nomination
d'un Maître de Poste. Au sur-
plus nous ne nous attendous
guère à co qu'un de nos

amis politiques décroche la tym-
bale, bien que lo gouvernament
ferait prouve de sagesse en se
montrant soucicux d'assurer i
notre ville, les services d'un em.

ployé capable et probe, et pro
pre à donner à notre public la
plus entière satisfaction, sous

 

 

 

 

  

 
 

 

ques de ce rond-le-cuir idéal.

Lu gouvernement n'étant pas

sage, uous nous bornons a cspô

rer que la positien écherra cet'e

fois & un de nos cencitoyens de

Trois-Rivières. Il n'y surait pas

de raison pour qu'il en soit au-

trement.

Nous ne nous expliquons pas

pourquoi on chorche si facile-

went ailleurs d'ordinaire. Il est

en elfet arrivé trop souvent que

pour rewplir une vacance olfec-

tuée dans notre scivicu civil,

ou autre, ou à jugé bon de quser

ici, un ami de nos anpones

cuvironuentus. C'étail uné in

délicatease. ;

11 ne manque pas de Triflu-

viens cupables d'occuper avec

honneur les quelques positions

un peu rénumératrices que nous

avons ici. C'est dans lenr range

qu on devrait d'abord chercher.

Nous n'uccordous vucuno im-

porlance à lu rumeur allant à

à dire qu'il so pout qu'un de nos

concitoyous nuglais kit lo préfé-

rence du gouvernement. Ovci

soruit umo inconvenance. D'a-

bord nos concitoyens anglais ne

s’y atlendont pas,st seraient trop

vensés pour insister. Nous nous

expliquerions wal lo jeu du

gouvernemeut plaçant un an-

gluis à lu lêts de notre service

des postes daus notre vieille

ville française, la plus excluei -

vement française du pays.

Bien que ln chose ait existé

cependaut, nous ue Voyons pus

de ruison pour répéler celle

anomalie

Nous ne récriminous pas con-

tre les aptitudes, la probité ete,

de nos concitoyens anglais. Cer-

tes, bien loin de là. Nous disons

seulement : À chant le sivn.

Dans l'intérêt de Inville nous

espérous nuturellement que no-

tra population n'aura qu'à se

fôlicit: r du zèlu, de la courtoisie

ut de l'empressement du futur

titulaire. Le Maître de Poste est

le serviteur du publie, et le pu-

blic mérite d'être bien servi

ras@tm———

Nos visde Transpon
Il est re onuu que lOuvel

wmérienin ot l'Ouest cunadion,

produisent tous deux d'énormes

quantités de blé, La récolte amd.

ricuine, qui depuis quelques au-

nées Huetngentre le demi el les

tiois quarts"do bil iurd de hois-

soaux ne pout guère augmonlor.

Lu récolte cauudienne nu cot-

troire, est suscoplible de so

quintupler d'ici À une dizaine

d'années, co qui la porlorait à

un demi-millinrd environ.

Devaut col extraordinaire ne-

croissement de production, il

n'ost guère surpronant que la

question du transport de cotte

richesse ne devieune la queue

tion importante du jour.

De quelque coté que se diri-

gera cu transport, la richesse ut

la prospérité warqueront sou

passage. Rien de surpronant

donc a ce quo les intdrossos in-

triguent pour s'uccaparer l'uu-

Laine,

M. J. J. Hill, propriotaire

des principales voies lerrées «qui

desservent le Nord-Uuvst amé-

ricain, travaille à leur altirer le

trafic de l'Ouval canadion.

Depuis des années, M. Ihill

chercho à détourner le commur-

vo du l'Ouest canadion, vors les

ports «4 les chemins de for du lu

République voisiuo.

M Hill controle 3la puissante

organisation de chomin de ler

du Ureal Northorn ot du Nor-

thern Pacilic.

Duluth, St-l'aul, Miuneapo
lis, sont les prmuipanx contres

d action et d'autivité de ces cho-

mins do lor.

L'awbition de M. Lill est ua-

turellomont de servir lus iuté -

rêls du sou réseau de chomius de

fer, c'est-à-dire d'accaparor, s'il
lo peut, tout lo commerce de

l'Ouest canadien.

M. 1lill demande au gouver:

nement  swéricain l'abolition

des droits sur le blé, qui sont

aujourd'hui de 25u par minot.

Pour le Canada la couséquen-

ce d'une pareille politique serait

désastreuse Lo b'ô de l'Ouest,

du Mauitobu, des Torritoires, se-
rait purement el simplement

charroyé à St Paul, à Miunes-

polis, à Duluth.
En pureil occurence nous

romwos bien prêts à dire aveu

M. Tarte :

 

“ Si nous ue voulons point
ue la route du St Laurent soit
étruite, si nous ne voulons

Montréal, Québeo,
 

poiut que

s'inquiéter des opinions politi-

|

Trois-Rivières, St-Jean, perdent |

le commerce que la nature leur

a destiné, il uous faut adopter

une politions canadienne, et ne

pas permetuv à M. Hill et à ses

artisans de faire triompher

leurs vues.”

Ce M. James J. Hill exposait

ses vucs dans un discours pro-

noncé à St-Paul, Minn,, en pré-

rence de l'hon. Clifford Sifton.

Nous ne savons pas jusqu'à

quel poiut M. Siflon otle gou-

vernement partagent l'opiuion

de M. Hill, mais nous voyons le

“ Soleil ” organe du parti libé

ral proner saus pudour les avan-

tuges des voies américsines Ln

ceci, la ligne de conduite adop-

tév pur le “Soleil” est bien con-

forme aux idécs des ministres

antipatriotiques au Osnada.

Nouscroyons devoir citor isi

ce qu'en disait M. Tarte eu ré-

ponse au *Soleil”:

À quoi nous servirait d'outil-
ler le port de Si-Joan pour no-
tre commerce d'hiver ; les ports

de Québec, Trois-Rivières et

Montréal, pour notre cominerce

d'eté, si les chemins de fer amé-
ricains parvieunent à prendre

comusorcialementpossession du

Manitoba ot des Territoirés
11 suffit d'svoir cous les yeux,

cing minutes durant, la carte

géugraphique des Etata- Unis et
du Canada, pour voir toute l’ab-

surdité snti-vationnale de l’atti-
tude du * Soleil”.
A lu Colombie Britannique,

duns la région qu Kootenay,

dans le No d-Ouest dansle Ma-

nitobu : nous avons à redouter
ls politique de uos rivaux des
Etats-Unis, et surtout celle du
Great Northern pucilie, dont M.
iL} a le controle.
Une grande partis du com-

merco de l'ouest uméricoin, et

toul le commerce de l'ouest ca-

nudivn devraient passer par la
rou'é du Canudn.

Si une politique énergique et

délinitivo était adoptée le Îleuve

Saint Luurvnt serait à peine

suilisant pour donver passage

aux flottes qui sc presseruient

daus nos caux.
Lu quelques uuuèes Québec,

Trois-Kivières, Montréal, ver-
raient leur prospérité décu
pler.

Celto porspeclive ne convient
pus an ** Soleil” !
À cerluines houres, l’on serait

purlé à désespèrer de l'avenir
du uotre province, s’il était per
wis d'espérer que l'opinion pu-
blique nu su lalssein pas endor-
mir par l'indillérence ou l'irré-
llexion due politiciens sans res-
ponsubilité.
La “Patrie” vout le commerce

de l'ouest pour lu Canada, pour
lu route du SL Laurent,
Le ble de l'ouvst pour les

meuniers du Canada!
. Le * Soleil” est d'un autre seu
tlwent.
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LE TRES-REVEREND

H BARIL, V. G.
AU

Monastère des Ursulines

La fête patronale do M. le
Grand Vicairo IE, Baril a été cé-
lôbré au Monastère des Ureuli-
nes, mardi, lo 20 janvier.

Unie séancelittéraire et musi-
vale n été donuée à celte occa-
siou jrar les élèves du l’ension-
nat. Elle était présidée par S4
G, Mgr des Trois-Rivières. Mes-
siours los Chanoines et plus de
quarante mombres du clergé
étaient vonus présenter leurs
hommuges à M, le Grand Vi-
cairo si généralement respecté
et nimé.

Lo programme suivant a été
reudu avec un grand suveis.
Mile Jeanne Duplessis souhaits
ln bienvenue à Mgr Cloutier,
puis Mlle Aune Marie Tourie
guy, nièce de M. lo Grand Vi-
vaire, lut l'adrosse de vircons-
lan 6. Le décor do la scène pon-
dant le chœur ‘La Voix des
bids ” ot la dévlamationétait un
immense champ de blé qui re-
posait et réjouissait ls vue. Le
morceau joué par l'orchestre :
* En traineau,” pièce imitative
oxdcutéo par trente élèves nous
«lait passer par toutes les illu-
sions d'un voyage des plus agré-
ables. Un enleudait, dans le
lointain, le bruit des grolots qui
s'approchaient insonsiblement.
Pendantco temps, lu piano ren-
dait lo pas accéléré dus chavaux ;
puis on assistuit à l'arrivée «des
voyageurs, aux joies de l'hospi-
talité, suivies du départ annoncé
par lo retour des grelots soute-
nus par tous les instruments.

“ Au message degla place na-
tale,” lo rideau souvrait sur la
maisonpatornelle du Tras Rév.
11. Baril. Des applaudissements
rôitérés à l'apparition de celte
demeure patriarcale, sise sur un
des plus boaux sites de la belle
paroisse de Saiute-Goucviève
direut au héros de la fête, avec
quel bonheur on s'astociait aux
joies intimes goûtées dans ce
foyer où

« L'on parle de vous au Beignear."

 

Loa votautos du plébiscite en
trèreut sur la scène, on fosmaut aveo de Jolies guirlandes, un
‘arche de verdure sous laquell
apparut la banjamine du Pon”

 

FEU ! |

Tel, Bell : 35

Boite B. de P. 286
—rs

Royale .Angleise, )-

Liverpool], London &

Commercial-Union,

s'il était signé par le Gérant en
description d’un risque dans un
trouble, en cas de perte pâr le

tent offre uñe garantie parfaite d

VIE | ACCIDENTS!

C. W. ROCHELEAU & CIE,
... Agents d’A

132,
SNS

TROIS-RIVIERES,P. Q.

Guardian,

Gobe, London assurance,

Dritiohn-Americe,

Polices émises en Français et en Anglais.

EXTRAIT DU “ FIRE AGENTS TEXT BOOK™

Un Reçu Intérimaire ou de Renouvellement, signé ou contresigné par

un Agent Autorisé, quel qu'il soit, lie la Compagnie aussi efficacement que

Mais, comme une erreur dans la

e application, devient souvent une cause de

feu, seul, l'agent dûment qualifié et compé-

personne.

e sécurité. sur leur prime. Renseignements complets fournis

ssurances . . -

Pertes réglées libéralement et payées promptement,

N. B.—Une commission libérale est offerte aux

de Trois-Rivières désirant augmenterleur revenu,

dansleurs moments deloisir.

fournies par le bureau suffiront à assurer le
bonnevolonté.
fiter de cette offre, recevront le montant intégral

 

GARANTIE€

NOTRE-DAME,
(EN FACE DU BUREAU DE POSTE)

 

—

tas, Fire Assurance,

Menufacturer’s Life,

Dom. of Sansde, FUT. & Aco.

LISEZ CECI, DANS VOTRE INTERET.

personnes du District
en s'occupant d'assurance

ulle expérience n'est requise, les instructions

succès de toute personne de
leur vie avec l'intention de pro-

de commission en réduction
sur demande.

Les personnes faisant assurer

°

  

sionat, offrant au Père bien- |
aimé

“ Do (rôles pâquersites
« Et leurs jeunes cœurs en blanchestoilettes

La réponse de M. le Grand
Vivaite Baril fut empreinte de
ls plus paternelle tendresse.
S'il applaudil au euccès rem-
porté par les beaux arte pendant
cette séance, il ajouta qu’il était
heureux de coustater pour l'a-
voir vu oi w'en être rendu
compte personnellement que les
étudessolides ne sonffraient en
rion duns cette institution du
soin avec lequel on cultive les
arts d'agrément. l’uis, il ajouta
ftuement: ‘ On dit souvent que
les purents gâtent les enfauts,
après une sésnce commecelle-ci,
on pourrait dire, les parents sont
gâtés par les enfants. Et son
loug merci fut très cordial.

gr des Trois-Rivières félicita
en termes ollégoriques, les fleurs
du cloître qui, sous lcs sois
d'un habile jardinier, jouissent
de la rosée, du soleil et de l'om-
no, dont l'œil vigilant prévient
tout dauger ot dont la main
bienfaisante éloiguo les mau-
vaises herbes. Le résultat est
qu'il pout cueillir, en plein jau-
vier, des fruits magnifiques en
son parterre.
Un grand congé couronua ce

jour de grâve qui fuyait à l’éleu-
tricité.

Communiqué.
—_——— 

A nos Amis des Campa
unes
 

Comme c’est notre habitude,
chaque aunée, durant jauvier,
nous offrons encore des occasions
exiraordinaires do fourrures de
choix, à nos amis des cainpagnes.
Qu vaut la peiue du faire un
voyage exprès, pour se procurer
oes lourrares d'une valeur do
25 p. €. à 40 p. c, de p'us qu'ail-
leurs, pour les mêmes prix.

Notre commerce est devenu
lo plus grand du cot.tinent, par
ls qualité des fourrures ot lea
bas prix réels

Cuas. DESJARDINS & CIE,
1587 4 1543 rue Ste Catherine,

Montréal.
— > A,me

UN BELAGE !
L'homme le plus vieux du

moude est saus contredit Ma
nuci del Valle de Menlo Park,
Osl. LL a atteint ses 157 an-
nées.

ll possède son cortificat de
uaissauce, sigué par lo magitrat
on chof do Zaéatecas, Mexico, Ce
cortificat démontre que del Val-
le est né à Zavalevas lo 24 No-
vombre 174.
Quaud Del Valle vit le jour

Guorge Washington n'avait gue
treize aus. Il avait vingt aus
quend eut lieu la bataille de
e Bunker Mill.
14 était déjà un homme âgé

quaud Napoléon fut vaincu à
Waterloo.
Del Valle avait 101 ans au

commencementde la guerre me-
xicaine-

Il se retira de la vis active des
ailaires dix-neuf aus avant cette
date, ayant atteint ses? quatre
vingt-huit ans.

li à été pendant vingt ane
ollivier de douanes à Eusenada,
Basse Californie. Do 1814 411886
il agissait comme suruumérsire
daus la wmiesion Frauciscaine
à San Quentin.
Eu 1846, alors qu'il attei-

guait sus cont ans, Dol Valle se
roudit aves des parents A l'en-
droit où se trouve actuellomeut
San Francisco Ila véou 4 Me-
nio Park depuis.
Ou dounerait à Manuel del

Valle son graud âge. Il eat pu-
tit, grèle. Îlne pèse pas plus de
90 livres. Il est encore capable
de marcher sans aide. Sa vue
eat très affaiblie mais il entend
bien

11 parlo mal l'anglais, mais il
comprendbien, Il prétend n'a-
voir jamais fait ueago ni de li-
quenre ni de tabac. Bien plus, il
éolare qu'il s'est jamais exposé

à l’eau ni au froid. Il ne fait ja-
mais usage de nourriture soii
do. Il ne prend qu'un léger
bouillon de haricots. Tout le long du jour il s'asscoit devant

  

enfants, Corps

~4

RUB DES FORGES,

880318

Ferronneries & Quincailleries

Département du Gros, 13, RUE CRAIG.

Magasin de Détail,

tracteurs. A

ligues dontils ont besoin, ot ce,

de New-York et Harland &

sement remplie.

sa maison, expo 6 aux rayons du
saleil

Pouratteindre an Age avancé,
d'après lui, il faut:

Prier Dieu régulièrement.
Assister à la messe quand ou

eat capable.
S'asscoir au soleil.
—_—__

Vous reussirez

Vous guérires le rhume le
plus opiniâtre en fâisaut usage
du BAUME RHUMAL. ll sou-
lage immédiatement ot guérit
rapidement. Daus toutes les
pharmacies.
pe mm

Sirop da Dr. Fred, Demers
Pour LES ENFANTS
 

Ce sirop ne peut être trop re-
commandé pour le sommeil, la
dentition, contre les ooliques, la
diarrhée et le rhume. En vente
partout. Dépôt 1157 rue St Lau-
rent, Moutréal.

Maison a Louer
 

ut les Nos 84 ei 86 de la Hue du
Fleuve.
Le vaste bureau que contient cette maison

peut ve louer oépacrdwent.d'adresser à P, 0.
UILLLET, Notaire. Possesalon le ler de

Mal prochain,
La malson pourra être divisée en plusieurs

logements oi nécessaire. 20,1,080m

 

Pour guérir un rhame ca un jour
Prones des Tublettes Lazatites «6:

Quisise”. Tous loa phatmaciens vousron:
Great voire argent sl lo remide me vous
gotett pes. La sigustere B. W. Grove me chaque bolle, 25 cents,

dadrctarbndnde

de

Sdaatadeae

Pardessus
Beau Pardessus Gris For Raglan

Pardessus en Drap Bleu où Noir.

 

Notre assortiment de marchandises pour Pardes-

sus faits sur commande est au complet.

Aussi un beau choix de

Pea-Jackets, Cloaks pour hommes ot

quettes, Chapeaux, Chemises de

couleur, Valises ot Satchels.

 

Toujours les dernières nouveautés de

CRAVATHS.

BLAIS & FRERE
MARCHANDS-TAILLEURS

 

srrorreererev

P. A. GOUIN
— IMPORTATEUR DIRECT DE —

  

SPECLALITES :

Marchandises pour Marchands, Forgerons, Voituriers et Con-

Ces messieurs trouveront un assortiment complet dee

à des prix garantis.

Agent pour les célèbres Vernis Falentine & Cie,

Sons, Merton, Angleterre.

Toute commands par le malle est promptement et soigneu-

S
E

Cette raperbe maison située sur |
la rue du Fleuve, oontenant 13
sppartements, écurie 68 hangar, por-

 

|

 

    
     

  

et Caleçons, Cas-

Trois-Rivières.Ÿ

38, RUE DU PLATON.

 

Propriétés à vendre
Fermes de choix dans les Cantona de

"Eat, près Ricbmond, P. Q. A proalmité des
églises, écoles, fromageries, eto. Conditions

faciles, Pour Informations, s'adresser à

HENRI GIRARD,
Notaire P.

Blohmond, Qué.
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Province de Québec,
District des Trois-Rivières.

Cour Superieure
No 118,

HECTOR OARON,
Requérant,

Et
LEONARD MILOT & al,

1ntlmés

SOCIRTE DISSOUTE,
Avle est par le présent donné que le 10

janvier courant (1903) par ordre de l'Hon
table juge O. Deawarais, j'ai été ome |
liquidateur en cette affaire,

Teols-Bivibres, 10 janvier 1003,
Bureau de A. Le DESAULNIERS,

Avocat]
Louiseville.
PHILIPPE LUPIEN,

Liquideteur, l

Province of
District of Three Rivers.

Superior Court
No lb

HECTOR CABON,
Petitioner,

And
LEORARD NILOT & Al

PARTNERSHIP DISSOLVED
Notice is hereby given that the 10th

January fastant (1903) by order of Honore.
ble Judge O. Devmarsl; have been ape
polated liquidator Ia this matter,
‘Three Rivees, 201h January 1993.

Office of À. L DESAULNIEAS,
iront,

Louisville HILIPPR LUPIEN,

te

TRAVAUX D'IMPRESSIONS EN TOUS GENRES

TeuEPHONE BRLL8 1

FT

TRIFLUVIEN
RUE NOTRE-DAME, 175,

<{ Trois-Rivières.

SRWRRSHof7

— DEPARTEMENT TRESCOMPLET DE —

| REGISTRES, BROOHURES,

Impooasions

Commerciales

FAOTUMS, LISTE DE PRIX,

REGLEMENTS DE SOOIETES

CONSTITUTIONS, PROGRAMMES,

 

AFFIOHES DE TOUT FORMAT,

Impressions

de Luxe
ENTETES DE LETTRES,

ENTETES/DE COMPTES, BTO   
Lettres Mortuaires,

Souvenirs Pieux

Enveloppes,

Etiquettes, etc.

Cartes d’Affaires ou de Visite.

EEI

Impressions en Or et en Couleurs
4444HPPPP»

Travaux exécutés
promptement et aux

prix les plus modérés.

  

 

  
  
  
  

  

   

  

LIBRAIRIE COMMERGIALE BT CLASSIQUE
FOURNITURES DE BURLAUX -

 

 

L’assortiment le plus
considérable de la ville
en fait de papier à ta- Liguidarrer

  pisser.



 

  

SS————— —

  

LE TRIFLOVIEN, VENDREDI 23 JANVIER 1904.

  Feuilleton du TRJFLUVIBN

TUEURDE LOUPS
— PAR —

Auguste Snieders

  

 

GRAND ROMAN HISTORIQUE DU
XVie SIÈCLE. — TRADUIT DU
NÉEBLANDAIS PAR GUILLAUME
LEBROCQUIY.

VE

(Suite)

— Versez ! jo veux m'étour-
dir ; je veux noyer ces sonve-
irs dans des flotad » vin. Ah! j'ai
pourtant réussi à lui marcher
sur la tête, ls vipère ! Son Al
tesse l'a repoussée comme ou
repousse un reptile  veéni-
meur; car c'est moi, — ei don
Volusquez lança contre sa poi-
trine son gobelet rempli de vin
— c'est moi qui ai dit à la Ré-
gente qu elle etait veudue aux
Coctrines nouvelles
— Le comte Karel de Mans

feld ne s'est-il pas fait son pro-
tecteur ? interrogea Bealdas tout
en remplirsant de nouveau le
gobelet qu'une main incertaine
lui tendait.
— Ah! Mensfeld, encore un

misérable ! Qui dit Néerlandais,
dit misérable ® Mais il viendra,
don Alvarez de Tolède ! L’Bspa
gue sers vengée Il doit tomber
des tèles dru comme la grêle sur
un champ par une journée d'o-
rage ; cesera le seul moyen de
les assouplir, ces rebelles.
— On dit quele duc ne doit

pas tarder à arriver. .
— Ils sont allés à sa rencon-

(re ces meudiante, ces buveurs
d'eau . Vous allez les voir faire
la courbette devant lui, en at
tendant qu’il fasse voler leurs
têtes pur dessus lurs épaules.
Egmontest le premier des trat
tres ; mais il aura son tour , et
co Mansfeld aussi ! Le droit ne
lgerait plus le droit si on ne li-
vrait pas ceux-là au bourrean.
Don Velasquez continuait a

extravaguer sur le même lon,
quand un bruit de voix d'hom-
mes re fit entendre àl'extérieur
La porte s'onvrit bivntôt, et trois
ou quatre soldats s'introduisi
rent, poussaut devant eux une
de nos connaissancis ce pauvie
Annibal.
À sa vue les grocsiers soldata-

partirent tous d’un long éclat
de rire et dix voix à la fois de-
mandèrent anx nouvesux venus
où ils avaient rauzassé ¢ tts on
riosité vivante. Daidés leur eu-
joignit de ce taire elonlit avant
«er Anuibal tout tremblaut da-
vant don Velasqu-z
Le commandant se leva, fize-

mentle nain, et demanda à son
tour où on avait pincé veite sur.
te de polichinelle. L'un des sol-
dats raconta qu’on l'avait arrête
à quelque distance de | : mai 0 1;
qu'on le soupçonuait d'être au
espion au service des rebelles,
et qu'il avait attaché un de leur
compagnovs d'une manière iu-
digne, à un trono d'urbre,
— Un espion ! bégayale com-

mandant Un espion !…. La es
pious ont pour récompense la
sorde, comme ce Claa:-Aria
Mais voyous ! il wo semble quo
fut déjà rencoutré ce gaillard Ja
aldès, demandes lui un pen deo

quelle vartie de l'enferil arrive?
— Quelest voire nom 7 lui de-

mands Baldès en mauvais uéer-
lendaie.
— Aunibal !

voix effrayée.
«= D'où venez-vous ?
Le malheureux bésitait : il

craignait de trahir son maître
ot faisant appel à tout son cours
ge, il résolut d entaeser mauson-
ge sur mensonge, platôt que de
faire connaître la vérité, dût le
sort de Cluas Arié l'attendre au
bo it.
= Je vieus du château de

Turnhout.
— Qu'étiez vous allé faire là ?
=-J'aiété porier an message

de mon maître au Pluimgrant.
— Quiest-ce. voire maître ?
Le garçon hésitait
— Allons !
— Le noble comte Karel de

Mausfeld.
— Vous en avez menti ! cria

don Velaaques. Ah! je vous con
nsispetit démon. Vous êtes le
valet due ve misérable Nicolaiï
Cuyl!

noibal trembloit plus fort
que jamais; et pourtaut il meq
perdit pas courage ; élevant la
voix, il ajouta :
— Eh bien, seigneur don Ve-

lesquez, fuites-moi peudre, si
vous l'usez ! Vous verres si le
uoble;seigueur
mon gracieux (mofire, ne vous
demanders pas compte de ms
mort.
— Comment êtes-vous venu

ici, reprit Baldés, su milieu de
la nuit et eealdaus la bryère ?
— Je me suis égaré.
— Qui est co qui « attaché au

trovc d'arbre un de nos hom-
mes ?

— Ce n'est pas moi.
— Par tous les diables, ori

quet ! voilà ce qui n'est pas dif-
fivile à croire. Répondez. qui…
— Je ue le sais pus, voilà

tout.

«— Qu'on le pende, vous dis
#‘oris dou Volasq ues à ses
soldats. U'est un espion, le va-
lot d'un de ugs plus grands ma
lins, que nous avous mission de
saisir oi de livrer enchaîné au
Prévôt.

Gin un igetaut nne corde à

répondit une

Les Pilules Rouges ramènentla joie dans la, famillede
Madame Alfred Guidi.

“Je vais tout d'abord répéter ca que j'ai maintes foisraconté à qui a vouiu m'enten ‘MonListoire ui est cellede la plupart des jeunes femmes,n'a peut être de frap-pant,

m
a

8 mon pauvre mari et mes cliers enfants vous ent beancoup plus. De ce que j'ui souffert Physique-ment pendant au-delà d'un an tous lcs miens s'en sont res-sentis, La maison était triste, nous étions comme desabandonnés, sans espoir de secours, Sujette à de fréquentesfaiblesses qui me forçaient À rester au lit uelquefois plu-sieurs heures durant, constammeu! ‘afiligée du battement de
cœur et d'inflammations très sensibles, Fava perdu le gofitdu travail et je vivals dans une cruclle indifférence pour cegu aujourd'hui fait pourtant mon bonheur et ma seule joie.in beau jour que je bénis entre tous, je n'arrûtai séricuse.ment À de bons témoignages en faveur des Pilules Rouges.

J'altai sur le champ exposer won cas aux MédecinsSpécialistes de Ia Cle Chimique Franco-Américaine, A Ih
Temière entrevue J'acquis uneconfiance illimitée, car leur
tement me paraissait simple et sûr. Ils me prouvèrent

que la senlc cause demes désordres était La faiblesse de san
et la constipation. LeursTablettes Purgatives eurent bientô
l'effet désiré, et les Pilules Rouges finirent par me ramener
complètement À la santé. Bien quej'aie senti beaucoup de
soulagementà la deuxième boîte, j'en pris dix boîtes cutout,

\ Voild deux ans que j'ai cessé tout traitement, Depuis
lors mes forces augmentent considérablement chaque jour,
Aucun ennui ne m'afflige. Je m’acquitte avec courage de
ma quotidienne; mon mari est cuclanté et surpris
de me voir toujours si bien   nte,

v Quand je songe queje ols certainementtout cela auxPilules Rouges,si sagement et ai scientifiquement et ordonnées par les éminents MédecinsEpécialistes de la Com ie Clilssique caine,je ne puis certainement désirer rien deplus que de voir mon moinage pui
C'est dans l'espoir que d'autres infortunées

y

aurontfoi, que je donne librement et avec uneinfinie reconnaissance cette attestation en faveur du seul médicament capable de refaire ainsi Ja santédea pauvres femmes. Oh ! celles qui souffrent, (et elles sont légion,je le sais) puissent-clles toutescroire comme moi que Les Pilules Rouges sontencore et seronttoujours les rucilleures amies des mèresct des jeunes filles,
MADAME ALFRED GUIDI,

192 rue Delisle, Ste~Cunégonde, Montréal.

 

Melle Lucie Bernier remercie les Médecins Spéclalistes de la
Cle Chimique Franco-Américaine pour le grand bien

que lui a fait les Pilules Rouges et les
Tablettes Purgatives,

“Je vous dois mille remerciements pour vos con-
seilset les Pilules Rouges que vous m'avez prescrites,
car depuis que j'ai suivi votre traitement, beatcoup

changements’est fait en mol, Je n'ai plus de
douleurs dans le dos ni dans les côtés ; je puis main-
tenant marcher ct monterles escaliers saus que les
jambes m'enflent et me fassent souffrir ; en un mot,
e suis forteet bien portante. Si je connaissais quel-
ues personnes faibles et malades comme je l'étais,
$ m'empresserais de leur conseiller les Pilules
Rouges qui sont, À mon avis, le tonique le plus

Lis; avec scin les témoignages d'hommes guéris par les Pilules
Kicro et si vous souffrez, prenez-les, elles vous

guériront aussi,

 

** J'al travaillé longtentpe dans les manufactures,
toute la journée je ne pouvais respirer air du
dchocset le soir je rentrais chez moi fatigué, abattu,
je n'avais pas le courage de prendre d'exercice. Je
taaugeais pet, n'ayant pas d'appétit et je digérais
mal; mes forces diminucient chaque jour; j'avais
couvent mal à la tête, j'étaisfiévreux et je toussais
nn pou Je me croyais atteint da consomption, car
raa fetume était morts de cette maladie, et lesremèdes que j. prenais pour améliorer ma condition,
cor:me A elle, ne me faisaient aucun bien. J'avais
donc beaucoup de raisons de craindre pour ma santé,
cependant avant de cesser d'espérer je voulusessayer
les Pilules Moro qui avaient opéré bcaucoup de
Buérisons, À eu juger par les témoignages publiés
sur les journaux. Je n'ai pas à regretter aujour-
d'hui d’avoir employé ce remède et je me félicite d’avoir écrit aux Médecins de taCompagnie Médical: Moro quim'out guidé daus le traitement d'uve manière aussi sageet aussi sûre. Je m'attendais qu’il me faudrait beaucoup de temps pour faire dispa-raître complètement tout ce qui me faisait souffrir, ct cependant en moins de trois moisma santé s'était tout À fait rétablie. Les Pilules Moro ont agi rapidement et sur tousles points de ma maladie ; elles ont fortifié non-seulement Mon corps, niais nussi tuavolonté ; elles m'ont donné du courage et m'out rendu la vie moins sombre.”

 

ALPHONSE BOUCHARD,
467 Division St., Fall River, Mass,

—any

“T'af pris tes Pilules Moro pour le mal de ro
guons, le tual d'estomac et aussi ln constipation.
J'en ai fait usage pendant un an et j'ai senti du
soulagemtent au troisièuie mols, mais voulant me
guérir tout À fait, j'ai continué à les prendre,

Les Pilules Moro ontfait pour moi plus que je
n'yattendais; elles m'ont remis cn si bonne santé
queje puis aujourd’hui, quoique âgé de soixante-dix

avant lu vento

Avis public est, par les présentes,
OREDE TRUDEL,Secrétairu-T'résorier du dit Conseil, domicilié
dane la paroisse do Sto-Genevièvo de Batiscan,
ci-dessous mentionués seront vendus à l'enchère publique, en la
paroisse de Ste-Guneviève de Batiscan,
Conseil do Comté tient ses sessions,
jour du mois, de Mara prochain,
pour les cotisations et chargos municipales dues sur les divers lots
plus bue désignés,

PROVINOE DE QUEBEC, |
Municipalité du Comté de Champlain.

AVIS PUBLIC

BUREAU DU CONSEIL MUNICIPAL

 

—DU —

COMTE DE CHAMPLAIN
STE-GENEVIEVE DE BATISOAN,le 7 Janvier 1902,

 

douué par DAVID TAN-

que les terrains

au lieu ordinaire où le
MEROREDI, le QUATRIEME

à DIX houres de l'avant-midi,

à moius qu’elles uo soient payées avec les frais

 

NOY

NOMS,

Méritieta Hamelin... +... |784 du oxdastro de ln parulase dogt-Htanisias.

DANS LA MUNICIPALITS DE LA PAROISSE DK ST-LUG,

Désignation de tous les terrains situés dans la Municipalité du Comté de
Champlain, à raison desquels it est dik des taxes municipales ou scolaires,

DANS LA MUNICIPALITE DE LA PAROISSE DE ST-ADELPHE,

No du Cadeatre. Montant dû,

334 70

Qualité. Noa. du cadastre. Montant dû,
 

A. Dichson....….…...

A, Dicknomscusos case 0u0s

 

0» |Culesiur, [Lvs Nos un, deux, trols, quatre, olnq,
aix, sept, huit, nouf, dix, onze, donze,
trolse, eL quatorze, coutenaut on to-
talitd viugt-hult arpeuts de largeur]
sur viugt-olng  erponis do longueur
Mua où moine, bornés au nord pari
ugène Dessurcau, à l'est par lo ohol

win de front qui conduit à Uhan-
pla, an sit par la ligue de Cham.
bluiu, w l'ouest par Uoorges Dousu-|
rent,

les Nes vingt-clug, vingtsix, ving
sept, vingthult, viugt-nonf, trente
tronte-ot-un, tronto-deux, ronto-

Calsslor, 3110 97

de Maneleld, |

constitution des personnes du
elles souffrent, comme le
ments, les irrégularités,

de ces maladies,

Spécialistes de la
Messieurs donnent aussi
qui,
les inquiète.

Les Pilules Rouges

nœud coulant fut jetée par-des-
sus une poutre et Aunibil, sen-
tent déjà l’étreinte fatale sous le
mentou, so troavait toujours de-

courage du nain, qui lui avait
permis ‘do m:ttre eudacioase-
ment en avant lo nom du com-
te de Mansfold, avait disparu ;
ane suenr froide coulait sur ses
membres; il devint blanc com.
me un lincenl ; ses genoux fré-
missaient convalsivemeut, et
quand, au milieu dus rires des
soldatsil sentit la corde lui ser-
rer un peu le cou, il so mit à cri-
eretähurler comme un pos-
sédé,
— Ah ! vous me tirez la lan-

gue, vaurion $ cria don Velas-
quez !
— Non, noble seigneur, oh

uon ! bégaya le nain, car Bal-
dès avait fait un guste ang sol -
dats pour leur iudiquer de rolà-
cher la corde.
— Dites-moi où ae trouve co

Cuyl 7 reprit dou Velasquez —
Vous refusez ?…Tires, soldats?
Bt quaud Annibal se trouve à
auc couple de pieds de terre, l'i-
vroguese prit à rire aux éclats
do l'afreuse figure quefaisait le
pauvre nain 6 débattant dans
e vide.
On laisss de nouveau tedus-

cendre le malheureux, et on des-
sera le corde pourle laisser res-
pirer un psu.

La palette n'a pas une seu-
le nuance de couleur q ui ne fat
représentés on ce moment sur la
tigare du pauvre Aunibal Il
souffrait mille morts à la fois,
mais pourtsnt il refuss de par-
ler, elil éprouvait une sorts d»
consolation à penser que, tan dis
que ces misérables s'amusaient
àle martyriser, son mat're ga-
gnait du temps et se trouvait dé-
JAloin.

Après quelques instants, au mi-
lieu des plaisauteries et des é-
vlats de rira de ce monstrueux
Velasqu-z, qui ne cessait pas

ue cela de boire, le main fut
ised à deux où trois reprises
ilférentes dans l'eapase, puis on le laisse retomber sur le sol, 

Les Pilules Rouges ne sont que poi
sexe,ell

Les femmes qul souffrent de
que les Pilules Rouges, les Tablettes
manufacturées par Ia Compagnie Chimique Franco-Américaine.

Les consultations données au No. 274 rue St-Denis, Montréal,
Cie Chimique Franco-Américaine,

des consultations gratuites,
ne pouvant se rendre à leurs bureaux,

 

Le papier de l'enveloppe est blanc, imprimé en rouge.

COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE, 274 St-Denis, Montréal, JE
S

vaut le commandant. Tout le :

jeunes filles,

spposté un graud soulagement.

~—}

Les Pilules Rouges ne sont que pour les Femmes.
urles femmes ; étant spécialement adaptées à la
es ne manquent jamais de guérir les maux dont“beau mal, * les symptômes duretour de 1

les hémorragles,
aussi les douleurs de l'enfantementet donnent aux mères laenfants. En guérissant ainsi les différentes
sont exposées, elles soulagent conséquemmen'
de côtés et de reins et enfin toutes les autr

les troubles de la
orce de

constipation devrent prendre,

C

Chaquefois don Velasquez re-
nouvelait sa demande,mais cha-
qua fois un silence de mort lui
répoudait. Enfin L'Espagnol, à
force de boire, roula eu arrière
et s'endormi*.le gobolet on main
Baldès alors, qui avait suivi s-
vec indignation les péripéties
de co martyre, ordonna qu'on
délivrât le prisonnier. Lui mè-
me lui porta à la bouche un ver-
re de vin généreux et le fit as
seoir ensuite au coin du foyer.
Aunibal néanmoins pensait

bien que son passe-port pour
l'autre monde étail irrévocable-
ment signé. Le commandant
une fcis éveillé. il le ferait pen-
dre de la belle façon au premier
arbre venu, tout comme un sn
plus tôt il avait fait denserClaas
Ârié entre ciel et terre. Et
pourtant Annibal attachait un
tel prix à la vie, depuis Je jour
où la première fois il était venu
à le ferme d'Aroud BontlA partir
de ce jour, ilavait senti qu'il
W'était plus reul au monde et
qu'une grande somme de bon-
heur pouvait encore lu i être ré-
servée. Tout vele avait dispara
sans retour, et peut être mûme
son maître ne sagrait-il jamais
qu’Annibal était mort pour n'a-
voir pas voulu revéler à son mor-
tel oune mile secret de son voy
age noclurae

Et cependant, l'espoir ne nous
ahandonne jamais entièrement:
dès l'enfance c'est pour nous
une compague fidèle, qui nous
soutient encore à l'approche de
notre heure dernière. Annibal
espérait rà son tour : d'abord en
Baldès, ensuite, il y avait en lai
une sorto de prossentiment qui
lui disait tout bas que cet iu-
trépide Tueur de loaps pour-
reit biea venir l'arracher aux
mains de ces mlsérables Walloas
dût-il arrivor transporté, comme
Elie, dans un cher de fou
Vain espoir, ls nuit poursui-

vitlentement sa arrière. Don
Velasques cuvait son vain ;les
soldats suivaient son exemple ;
la setinelle eile-mdme dormait
àson poste. Seul Baldée voil-
lait, sans perdre un instant de 

prompt dans les cas d'anémie et d'épuisement chez

J'ai aussi pris les Tablettes Purgatives pour
cette vilaine maladie, 13 constipation, elles m'ont

MELLE LUCIE BERNIER,

145 Lafayette, Salem, Mass.

estation ; elles soulagent

maladies de matrice auxquelles les femmes
t les maux de tâteet d'estomac, lesdouleurs

es souffrances qui sont la séquence naturelle

Purgatives qui sont, comme les premières,

sont absolument gratuites. Ces
r lettres, aux femmes malades

veulent bien leur écrire et leur dire ce qui

sR ne sont jamais vendues de porte en porte, et les Médecins de faCompagnie Chimique Franco-Américaine ne donnent jamais de coustilttions eu dehors
ec Jeurs bureaux,Fac-simile de la boîte des Pilules Rouges. Les Pilules Rouges,

- de plus,portenttou-
jours le nom de la

que
caine sur l'étiquette
rouge qui les en-
toure.

Si votre marchand
ne tientpas les véri-
tables Pilules Rou-
ges, nous vous les
enverrons sur ré-

pourE50.

.<haaffeur 8. O. Munch, à fait

ans, travailler

‘âge, les dérange-

blen nourrir leurs

difficiles,

en même temps

par los Médecins

souffrants.

ompagnie Chimi-
ranco-Améri-

tion du prix, soc
ite ou six boites tion du prix.

: @ Adressez:  
s'étant assuré que tous étaient
plongés dans le plus profond
sommeil, s'approcha du garçon
lui versa nn gubelet de vin, et
le lai avançant :
— Buvez, lui souiHi-t-il, cela

vous donnera des foruvs.
Aunibal saisit avec reconusis-

saissance la gobelet ot le vida
— Vous aves dit la vérité,

n'est-ce pas ! poursuivit Baldés.
Vous êtus bien au aervice da
comte Karel de Mausfald 7

Aunibal porsista dans son
mensonge.
— Ehbien ! partes alors ; sr

rangez- vous de façon à être loin
d'ici quand le soleil reparaîtra.
Sileuce sur tout ceci, et dites
partout que vous avez échappé
à la surveillance des gardes.

Baldès aida le garçou à ns re-
lever, ourrit doucementla por-
te,et Annibsl chanvelant plu-
lôt que msrchaut, partit. Arrivé
au dehors, il se trouva su pre-
mier iustent étourdi : mais le
dauger lui donna bientôt des
forces nouvelles, et it disparut
comme une ombre dans les té-
nèbres.
“Sican'est pas là un acte

d'héroisms, pousait Auuvibal,
tout en faissnt fonctionner ses
jarrets avec une cé‘érité verti-
ineuse, c'est qu'il n’y a plus
© justice en ce bas monde. *

(4 suivre).
——-——ameme

EXPLOSIONS

A.630 hrs, mardi matin, la
locomotive No 914 du Grand
Tronc, inginiear H. Oross et

 
explosion, à Beth+l, N. H. Le
shaufiear s été tué inatantané-
meat ot lingdniear H. Or oss
blessé à l'épsale ainsi qu'au
bras. Le conducteur Filxaim-
mous à été grièremsnt blessé à
l'œil. Le esrre-freian @. Good-
win « eu le bras brûlé et le ord:
ne frasturé au dessus de l'œil
droit.

 

‘ Coschouton, Ohio, 21 — Qua-

réparateur du sang,
être indifféremment
hommes faibles ou souffrants.

et sous leur influence on
des maladiesetl'accroissement de In santé générale,

Les Pilules Moro guériasent à coup sur les ‘efforts,le mat de rognons, les
maux de tête,les affections de In vessie, la gravelle, le rhumatismoet les névral=
gies, les scrofules, le marque d'appétit, In mauvaise digestion, la dyspepsie, la
constipation et toutes les autres maladies si fréquentes chez les hommes.

Elles sont aussl un spécifique de l'atonie et de la faiblesse des orgunes sexuels, les
rématurément frappés d'impuissance et les mettent en état de

Piportantes de la procréation.
it volume tous Jes agents capables de restaurerles forces. Les

ten clles toute la puissance énergique de la jeunesse,
résultats curatifs, prompts et complets, que faut-il

tonifient lorsqu'ils sont
remplir les fonctions si
agréable et sous un pet
nerfs débilités et inactifs retrouven'
Innocuité absolue,
assurer Je succès durable d'une tmerv

et faire une description des
symptômes qu'ils endurent
pour recevoir par le retour de

malle des conseils et des avis
qui les conduiront À la santé.

Les Pilules Moro se ven-
dent soc la boite ou six boites
pour $2.50, Si votre mar-

nd ne les tient pas nous
vous les envernions sur récep-

  

comme un jeune homme. Je suis
bien reconnaissant aux Médecins de la Cie Médicale
Moro de tous les bous conseils qu'ils m'ont dounés,

EUSEBE COTE,
West Broughton Co., Mégantic, Qué.

 

qui de-

|, des consultations

 

Les Pilules Moro ne sont que pour tee Hommes.
Les Pilules Moro s'adressent À toutes les nflections qui sont l’apanage de l'homme

et leur triomphe est surtout dans les maladies rebelles à tout Lraitenient. ;
un restaurateur de l’estomiac et de Ja nutrition, et leur emploi peut
continué pans aucun danger et avec le plus grand succès, par les

Lilles s'assimilent aisément, sont tolérées par les plus
volt le raplde développement des forces, lu disparition

Hlles sunt un

Tiles groupent sous une forme

de plus pour
use wédication qui a guérl tout d'hommes

Les Médecins de la Compagnie Médicale Moro donnent, à leurs bureaux, au No,
1724 rue Ste-Catherine, Mon!
dont les hommes peuvent soufirir, ls dounent au
les hommes malades
meurentau loin peuvent écrire

ratuites sur toutes les maladies
des consultations par lettres, ct

Fac-simile de la boite des Pilules Moro.
 

 

D Of COEUR. 0 PO
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Le paplet de l’esveloppe eat blanc, Imprimé en bleu

 

. ® “suivants comme étant ce qu'il
Biano,

de Dos, de Ventre, etc.

les cheveux à tout âge,

autres Bêtes de la Ferme,

Trois-Rivières, P. Q.

MEBISALE MORO 1724 we Sto-Cotherine Montréal.

compese, au Cressote
Toux, Rhumes, Bronchites, Etc,
les microbes etparlà prévientla consomption.
de Merue préparée aux Hypophosphites vendue à la “ Phar--
du coin ” «st très supérieure, Les Gaohets Williams sont très
recommandables en tout cas de Mal de Tête,

  
Les Bactraciens ainsi que les autres

êtres de ce monde savent choisir ce
ui leur est nécessaire et utile,

L'homme seul sc laisse gagner soit
par les apparences, soit par le prix ou
un langage suave, ct se procure des
médicaments si non dommageable, au
moins inutile et souveut nuisible A sa
samé, don très cher; et qu'il doit sau-
vegarderà tout prix.

Après trente-et-un ans d'expé-
rience en Pharmacie acquisau Canada
et aux Etats-Unis ; le Pharmacien
Williams peut recommanderles articles

à de mieux. l’Elixir de Pin
our guérison complète de
e remède splendide détruit

‘Huile de Foie

Névralgie, Mal
Leur formule diffère de tout autrecachet. L'Elixir Quin pour toute maladie des Rognons etdu Foie. L'Emplatre Nerbail de la Sœur

des Emplâtres. L'Eau Vonitionne nourrit. noircit ct embellit
nes est le Roi

Nous tenons en magasin tous les remèdes à chevaux et

UNB VISITE, 8. V. P.

R. W. WILLIAMS,
Pharmeacion.Chimiste.

 —

losion d'une lovomotive, en
tination de l'at, près de Bo

werstown. La losomotive a été
laucée à une distance de 60
iede Billes frappé uu train de
ret qui s'en allait dans la direc-
tion de l'Ouest, l'a brisé et ru-
jeté en bas du terrassemnnt. Le
cheuffear McCarthy et le serre-
frein Clemens, qui se trou.
vaient sur le locomotive quia
éclaté, ont été tuée inetautané-
ment, de même que l'ingénieur
J. D. Ward et le sorre-frein Pe-
trie. Lingénieur Dan O'Donsell
a 64 mortellement blessé. Les
rails out été enlovés sur uue die-
tance do $00 verges. tro hommes {arent tade pas lex: vue le pritoanier, Le Uoutenant|  

Seattle, Wash, 21 — Neuf
hommes tués et buit où dix

«blessés, tel est lo rasaltat d'une
collision sur le Gront Norther,
hier ot à un endroit connu sous
le nom de Hover Hollow, Un
char contenant 50 hommes om-
ployée à la construction des
ponts à frappé une locomotive
stationnaire, sur ls voie et a dé-
raillé. Les morts et les blessée
étaient tous des ouvriers,

 

MINARD'S LINIMENT
verit les maladies des
jeunes animaux.
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troie, Lronte-quatre, troute-ciny, cons
tonant eu totality nga arposta

plus où moins, bornéeFau nor

do frout qui conduit à Ohanspiain,
Los Non quits, soln, dix-sept, dix.

Huit, dix-neuf, vingt, vingt-ct-un,
contenant en totally
pons do Inrgour sur vingt arponta do|
lunguaor plus ou moins, burnés au
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Le No viigtaloux contenant quatre
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plain

Dosaureau.

vinglolug do:
monw, boindwu word par Uvide

frond, wu sud par Edmond Hatmnolln, à
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contenant deux arponts de largeur

plusut wolus, bord su nord par
Liboito Simon, à lent par le «douxiè-

Bou,à
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i [or Plorre Museivotte, à l'est
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l'lorro Mexsivatto, à lost par ly
nuits de front qui conduit A Cham.

ausui par do Corrolu do la
rique, uth l'ouest par Cisorges

26 13‘eux vout sulxauto-ot-trols con-
nt doux arpents de Iurçour sur

odour plus ve 

ny, à l'ent pur lo chomin de

"ideux cent solnaute-et-diz-buit

vingt-citi arpents de longuenr

ru au duil par Ociavo Carl-
lutiust per le trolaièmo raug. 1 oy 
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DANS LA MUNICIPALATSS DE LA PAROISSE on NOTRE-DAME no MUNT-OAUMEL

 

   

  

NOM. lang. Mon Ne ilu cadaatre, Montant

Joseph Gélinas «.|t-Flavion nord| 73 arpa. 364 $17 05Onbaîne Memillu BteLasiln mes. nou “we 140Alexandr Vivi o[BL-Flavien sud,

|

43 « 47 14 77Longue Vivier, =. |4t-Fiuvien aud.
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NOMS,

 

DANS LA MUNICIPALITÉ DIS LA PAROISSE DE ST-PUÉOPILLE

 

Napoléon Ouuture,.....…..

P. liolsclair ot Untaime
HouE.cor..se

Kedars Bourque ..….……….…..

Ktomlue on Montantarponta. Nus du cadastre, da.

$ Cu
arponts. Waste du No 824 du

ondratre de Ja parvis-
se dw Notre-Dame du
Mont-Garnel qul se
trouve au sud-cuest|
do la ligne du che.
min de fer Pacifique
Canslien |Jusqu'au
chemin du Gouver-
nement,

Partie du No 971 du
cadasire de Is parols-
se de Notre-Dame du
Mont-Uarmel, élaoti
un empiscement «-|
vec Un moelle à actes,
avec aussi les deux
chemins qui condul-l
sont du moulin au
oliemin publie du
conlon Hi-Mathien.

Un emplacement bâti
faisait partie du No
1033 du cadastre del
In paroisse de Notre-
Dane du Moot-Car-
mal, au sud-ouest du
chemin privé de Mes-
sieurs Montpas of

te.

0
oriron 6 az-

ponts,

Un quart!
d'arpenten
super fil of
environ,   

28 07    
 

D. T, TRUDEL,
Bec.-Trés. 0. M. 0. 0.
 

OHMES—On demande des bommes
recommmeudaLios--F00 par rmois et les

dépenses, $2.00 par jour,à des homines reoum-
mandabols dans claque luvalité, pour lotro.
dulrs nos warohandines, Axor los paucaries
ur les arbres, ciôtures, lo lung dos rutites et
tous les endroits «n rue; emploi permanentà
de bons hommes capables et bounétes ; expé-
Tietncs pas nécessaire cri von immédiatement

« letseignements The Kiapire Medicine
London, Ust 1,10,03,10m

 

houlellis éehantiilon de
uoiee remède sont one
totenratalionent dons
1 foal la demande,
au ares

KésNié NsD. 00.
100, LAKE 87, CHICAGO.

losdamas
alll, Spour $400,

  

MINARD'S LINIMENT uerit certaine maladie
u pls Ghez les vaox91

  

SOVEREIGN SHOE
La meilleursChaussure

Pour le Prix.

Seul agent pour le District de
Trois-Rivières

No 41, rue;Dg Platon  
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Sr, P .~— Un horribl

Ligue des Jenne Gens Notes Locales acoidentustarrivé au moulin 4 Demandez

— —_— scie de cette paroisse. M. Al INDIA

Dimancho soir, salle comble

au Bazar, et les divertissements

n'ont cessb que vers onze hou -
s
Le clou de la soirée était, saus

contredit, le basuquet de la Li-

gud des Jeunes Gons, présidé
ps Ron Excellence, Mgr Ri-
chard. P.A., supérieur du Sémi-

paire. Au nombre des convives,

00, étaient plusieurs prêtres de

l’Evêché et du Collége St Joseph.

Uné table magnifiquement dé-
cords et somplueusement char-

gée à
vind d
sur toute ls longueur de la

raudesalle de théâtre de l'hôtel
ville, maintenant convertis

en Bazar annuel au profit de

l'œuvre des Sœurs de la Provi-
dence.
A Ja table d'honneur, à la

droite de Mgr Richard, étail

assis M. Edouard Godin, prési-

dent dela ligue, M. Ubild Per:

reault, vice-président ; à sa gau-

che, MM. Charles Morrissette ot

Ovide Oarufel officiers, le Rôvd.

J. A. Lemire, directeur ct les
autres prêtres.

Il était bon de voir l'élite de

le jeunesse trifluvionue, repré-

sentant toutes les branches du

commerce et de | industrie, ain-

si constituée ot patronée fuire sa

première manifestation publi-
quo en faveur d'une œuvre do

bienfaisance. Aussi, si los mères

de familles out dû les remar-

quer pour les admirer, fallait

voir la fleur de la beauté dout

la ville s'enorgueillit à juste:
titre, s'empfosser à les servir ;
car les demoiselles semblait elles

aussi, tout organisées pour ron-

dre hommage au méritu du leurs

jeunes concitoyens. ;
L'harmonio la plus parfsite

n'a cessé d'y régner au milieu
du doux cliquetis dos v-rres ot

des assiettes résonnant à la gate

cadence des «ou‘eaux ct des
ufourchettes, accompagués

doux chuchottoment des joy ux

convives et de leur jolies maphi-

tryons.
Il était bon que la jeunesse

eût ses ngapes à la voille du sus

luttes prosenteset à vouir.
La Ligue des Jeunes U.ns a

son drapeau sur lequel ae dita-

che parfaitemunt on broderies

d'or sou glorivux symbols.
Aussi comme son cholut mo

dèle,elle u los promossos de ln

vie imwortelle Lillo vainera de

toute manière, dans les joûles de

intelligences comme dans los

luttes physiques et corporelles
Ligue des Jeunes Lions, hon-

neur à vous. honneur à vus or-

ganisatours, honnour à vus ad -

miratrices, les Dames et Demoi-

selles.
CoMMUNIQUÉ

Trois-Rivières, 20 juauvior 1908.

SE

NECROLOGIE

Le service fanèbre, suivi de
l'enterrement du M. W. Williom
Ohagnou, maitre do posto, a êle

célébré à l'église paroissiale hier
jeudi, 22 janvier.

Les porteurs étaient M. le

juge M. Désilets, M. B 8 Couke
% Adolphe Lord, M. l. Godiu,
M.J. B. 0. Dumont, ot M. Edm.
Lupien.
Grand nombre de notubilités,

de parents et dumis figuraient
daus le vortège funèbre.
Le deuil était conduit pur MM

À. D. Bondy ot L. N. Langelior,
ndres du délunt, eL pur sus
tite-fils, Charles et Arthur
ugelier.
M. l'abbé Dussblon fit lu levée

du corpset M. l'abb: li. Fusvy
chanta le servive, peudaut iv
uel il y eut du bean chant var
Hu. Ks. Badeaux, Zéphir Du
charme ot Jos. Barnard.
A l'orgue, M. Nurcisss Mar-

chand, M. Jos. Loprohou dirigen
le chœur.
Nos sinoères conduléancos à

la famille.

Meee nr

Hockey au Séminaire

Une belle partie do hockey »
été jouée mardi après-midi au
Séminaire St-Joseph ontie les
meilleurs joueurs des classes
de 8me et 5mo et les jouvurs de
la 4me,
Au signal donné, les deux

équipes s'alignèrout commo suit :
4me 8mo et ômo

A.Onron, Gonls N. Morrisstie
H. Beaulao, Point À. l’erron
J. Belaud, Cover H. Boisulnir
N. Perreault,Avant H. l’erron
H.Lambert +
B. Olivier, “
B, Bourniyal “
Georges Badeaux, arbitre.
La partie fut trèe contestée ut

le jou saus être brutal fut nssez
violent, ce qui n'empêcha pus
le 4me de gagner la partis par
un score de 8 contro 1.
H. Beaulac, ayant été blessé à

l'œil à la fin de la première de-
mishoure, fut remplacé par Aug-
Pahneion

MM. O. ©RoxaneCE,

Jos, Woods

Messieurs,—Dopuis bien des
années À fais usage du votre

NT MINARD, daus ma
famille et dans mes écuries, et ju

rde comme le moilleur

LINIM

le ro
remède que l’ou puisse trouver.

Votre dévoné,

ALFRED RocHAV,
Propriétaire du Roxton Pond

Hôtel et des Ecuries de Louage.
Roxton Pond, 4 juillet 1901

mets succulents et de

meilleur cri, a'etendait

eux

1,Ducharme

I". Rochelsun

Mgr Ls Richard et le R:v. 8

Grenier, du Séminaire, ont ase

sisté à la fête du Itév. M. Bolle-

mare, à Nicolet.

BAZAR AU PROFIT DE L'HO

PITAL 8. JOBEPH

Lo résultat du Bazar a été ma-

gnifique. Les recettes ont pro-

cuit la jolis somme de $2,580.

Nos félicitations !

 

Les élèves des Dames Ursuli -

nes ont eu un graud congé mer-

credi, à l'occasion de la fête pa-

tronals du ltév. Chanoine H.

Baril, chapelain do 1'établisse-

ment.
 

L'orgue qui sera pla-é duns la

nouvelle chapelle du s*minaire

est uu don de M. l'abbé J H.

Béland, curé de Central Falls,

LL

Mercredi,lo 4 fovrier prochain,

aura lieu l'élection des officiers

du chœur du chant de la cathé-

drale.

Un mousienr de colle ville

disait dernièrement : * Dopuis

que j'achote mes vêtements chez

MM, Bondy & Buaulae, ju suis

toujours bien mis et jo dépense

moins d'argent.” C'est le plus

bel élogu qu'on puisse faire

d'une muison de coumrsarce

MM. Hondy & Beanlac ont su

se créer uno belle clientèle, tout

parmi lu population de lu ville

que pormi celle de lu campagne.

Île sauront, nous n'en doulbuns

pas, lu consurver et l'augmentor.

[Is prenuent pour cols le vrai

woyen, ne wetlunt eu veule que

dus marchandises do promior

choix et à «les prix défiant Loule
concurrency.

N'oubliez pus l'adresse : coin

des rues Notre-Dame et des
l’orges, lrois-ltivières.

 
 

DECES
Le 15 de co mois eat dévédée

à Trois-ltivières, à l'âge de 33

uns, 4 mois et 8 jours, Molle Ma-

rie Louse Alexandrine L'Heu-
fille de lou Tétesphore

Lileureux et Marie-Louise

Guiliet, de lu paroisse du SL

l'rançoie Xavivr du Batisean, où

ello a clé inhuméo lo 17 cou

runt,

Les télégraphistes du Cl’. IR,
sur lu ligue de Quebue à Mont -

réal, se sont réunis samedi der
nier, au nombre do 58 à l'hôtel
Commercial. M. Robillard, du
celle ville, présiduit. I y eut
naturellement vue bonus serie
du ‘enntés” ot de discours.

Elu été décidé du recommen-
cer l'an prochain.

Le président Roosevelt s'est
fait dos muis duns tous les pays
du monde en proposaut l'arbi-
trage pour lo réglement dus dil
ficullés entre le Venezuela d'uu
côté, l'Augloterre el l'Allemagne
du l'autre. Nous espérons obto-
nir le même résultat en donnant
à nos lecleurs lo bon conseil
d'uiler chez M. Arthur Guilbert, |”
puito voisine de lu Banque
d'Hochelugs, s'ils voulenl su
procurer de bonnes chaussures à
bon marché.

STE SOPHIE DR LEVRARD—
Voivi quelques détails complé-
mentaires a propos de notre
élection dout le Trifluvien à parlé
dans son dernier numero. M
Juseph Leblanc, cultivateur el
menuisier, avait pour adversaire
AM. Abert Domeors ; M. lrénée
Desrochers, avait pour adver-
saire M. Victor Chapdolaine ot
M. Eliud Burube avait pour ad
versaito M l’iurro Deshnies.
Comure l'a dit le Tréfuvier, UM,
Desrochers, Burabo et Leblanc
out étô élus à une grande mujo-
rite,
Une question importanto lait

sur la tapis: il s'agissait de la
fameuse route de Moos l’urk
dont lu grando majorité do lu
paroisse Verrail aveo plaisir la
lermoture, provoyaut qu otle
peut dovenir un fardeau pour ta
paroisse et qu'elle ne lui vat
d'aucune utilité pour le mo-
ment. Les enndidats hattue
étaient on faveur de cette route.
 

Uni écrivain français n (ait un
Lean livre aveu co titre : “Les
ÆEtrennes Utiles.” ll consacre un
long chagitro aux moubles ot
dit qu'on ne saura t offrir rien
de plus utile qu'un beau meu-
ble. ‘Co sont, dit-il, de précieux
souvenirs qu'on « constamment
sous les yeux.” Nous sommes de
sou avis ol nous conseillons a
uos leuteurs du visitor le uvu
veau magasin de MM A. Laurin
& Cie, 185 rus Notre Dame. lls
pourront y fuire dus achats très
avantageux,

Belie propriete a vendre
 

—M. JP’ B. Vanasse offre en
vente, dans la cité des Trois Ri-
vières, cent troute arponts de tor
ro adjoiguant les terraius du de-
pôt du OP. Railway, soixante et
ciug arponts en culture etsoixau-
te-cinq arpouts eu bois, connus
comme Park Vanasso, dix minu-
tes de marche de l'hôtel de Ville
et près du la résidence de l'hou.
M. Turcotte

 

Albert Jobidou a été coupé en

deux par une scie ronde. Il a

encore vécu quatre heures après

l'accident et a en le temps de re-
cevoir les sacrements A l'en-

quête, lo verdict n été que ce

malhour ne serait pas arrivé si

la scie avait été inunie d'un ap-

pareil de protection pour les
travailleurs
Le défunt étoit âgé de 37 ans

et laisse pour pleurer es perte
une épouse inc nsolable ct qua-
tre enfants.

D'après un extrait du 58ème
rapport annuel de la New-York

Lifs, nous voyons qu'elle a fait
le chiffre énorme de $302,798.-

229 o'affaires nouvelles, surles-

quelles les primes ont été pa
ars. Le total des assurances en

dore est de $1,558,628.026. Le

revenn est de près de $30,000.-
000. L'augmentation sur le mon-
taut des assurances en force est

de $188,000.000 depuis l'année
précédente et malgré cela, une
réduction considérable dans le
chiffre des dépenses,

Le 58ème rapport ue pout
être comparé qu'aux rapports
précédents de la Compagnie, car
In New York Life tient muiute-
nant lu têle dans tout ce qui
concerne | nssuranco devis. Lille
no pout quo sv surpasser ello-
wémc, ayant surpassd toutes les
autres compagules depuis plu-
sieurs années.

The Epertuler, New Yoik, 15
auvier 1903
 

novembre dernier la fabrique de
notre puroisse à dévidé de faire
subir certaines

vopeur. Depuis longtemps ces
répurations éluient devonues
nécussatres, Vu lu manque d'es-

nef au ôté complètement ronou-
veléo, lus vieux bancs sont dis-
parus pour fsiro place & un nou-
veau gunro de bancs plus
modernes, L'entreprise uw élé
couliéo A MM lléroux et Belle-
ware d'Yumuchiche, Une équi-
po d'ouvriers s'est mise à l'œu-
vro le 9 decembrs dernier ct
tout était terminé lo 17 janvier
courant. Nous devons toutes
nos félicitations À cos mussieurs
pour lu perfection de l'ouvrage
et la rapidité uvec luquelle ils
su soul uuquitlés de leur lâche.

Le contrat por lu poss des
appareils du chiuflage n été don-
as a MM. Dalluire & Cie de
Sorel. Les Journaizes ont cow-
woucé à fonctionner 1! y a
quinze jours avec un résultat
très satisfaisant. Los contrue-
tours so sunt engages à fournir
une température régulière do
soixanle-dix dogr:s duns
plus gros roids d'hiver,

plus moderns qu'auparavant

ques couls piustres.

notre puroisse

lu division du village,
linas a été élu par ncolumution

majorité ds vingt voix,
ALIDURE.

cinlomont lo Mugnsin do M. N

suvreries pour les fêtes. Ils trou

pour fumeurs, on peut
qu'on n'a jumais vu un si bo
assortiment.
 

DOCTEUR DEBLOIS

Wirectour do l'Institut bydrothiômpique o
oluctrothomp que den l'rols-Rividres, Modo
in
nhpies.—=Ilydrothdraplo et Klootricitd Mall
valos.-—BRnyous X
Cougultations: 8 AVa m5; Là Sp un, ot
7 à8 p. uw, Tôl. Hell 164,
Envivtette, Troin-Bividres.

    

  
 

 

 

Marmouniam “ Thowas ” 5 où
taves ; $3500, $5.00 comptant
$3.00 par mois,

Aux salles W. Lindsay Ltd.

———
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<e manque

de sommeil |
 

 

et d’appétit, et cette sensation
| de fatigue, de lamsitude, de
| raorosité qui fes

Ÿ

accompagne, À
sontpromptement soulagés 2
par

Uin de Quinine
de Campbell

Les médecins l'ordonnent spé-
cinlement pourles anémiques et È
les convalescents, Méfiez-vous
des contrefaçons

K. CAMPBELL & CIE, MFRS.
MONTREAL. A

a T-1tra

VYFPLYEPYPKPENFRENT à Lo Bavon * Monkey Brand” nottole loa
ustensiles du cuisine, lo fer, I’ acier ot les ‘ MINARD'S LINIMENT
Lorbianteries, où toute sorte de coutallaris. »  uerit les.rhumes, etc.

SAINT BARNABL.—Au mois de

réparations à
l'église et notuvstnent de lu doter
d'un système du chauffage à la

pace destiné aux puroissions. Lu

LONDON

cieux et comme tonique,

 

Ou ne se sert pas de substitution. Au tempe fixé, elle est embouteillée

et présenté aux consommateurs Comme us breuvagepur, Ctincellant et déli-

Ellerafraichit le corpe et étanchela aoif.

+ Pour Agence, s'adresser 127 Ave. De Lorimier, MONTREAL.

PALE
ALE
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VEND EN GROS

Thôs variés. Café Java ot Moka,
Lard, Baitloux, Sucro, Mulaste; oto.

aloe, Grains do somenco.

Vin de Messe, Sicile et ‘l'arragone,  
THOMAS BOURNIVAL|

NEGOOJANT-IMFORTATEUR

Au NO. 46, RUE DES FORGES,
PZiarrai

A DKS PRIX DEFIANT TOUTE OINOVRRENUK:

Facto à pain ot à pâtisgeriss, provon cat 1 a RTTERTIRUORUE ESFRE N IS IECTVU

Coguac,ot autros tquoura apiritueusos, des moillonres marques.

Vins do table importés di lw célèbre maslson M. Galen & JCie, do Bordeaux, et

dont M. Bournival à accopté l'agence en Untrula.

Muison d'affaires foudée en 1872.

ET EN DETAIL
- - TROIS-RIVIBRES

Aulle de Pôtrolé Canadienne of Améel-

 Téléphone: 15.

  

Albany aux

 

La grande nouvelle du jour

est que notre grande cantatrice

canadienne Albany viendra aux

Trois Rivières vors le milieu de

février. .
On est à faire une souscrip-

tion afin d'assurer d'avance la

somme requise qui nous assure-

ra la bonne fortune d'entendre

oncore une fois noire “ Prima

Dona.”
Nous espérons beaucoup du ce

régal artistique.
pes

La faiblesse
 

9xmvieres] ) 3 8, le Pape

des Poumons

Est due au sang paivre et

acjueux

C'est pourquot quelques versonnos ns

pouvent_no d:borracser d'une toux

et cest pourquoi elle ddé-

gonore on consomption

 

1, 8 poumous sont absolument

comme n'importe quelle autre

parlie du corps—ils onl cons-

tamment besoin d'un approvi-

sionuoment de saug pur, riche

pour les maintenir sins ol forts,

Ni les poumons ne sout pas forts,

ils no pruvont résister a la un

ludie, el c'est pour luquello un

rhume appuremmment lôger s'at-

lache jusqu’à ce que le patient

les
Aiusi

roparés, notre vglise ost bonu-
coup plus confortable el aussi

Lies repurations telles qu'eséeu-
teus uujourd hui s'élèvent au
montant de Lois mille ot quel-

—Lundi dernier à eu lien eu
l'élection des

nouveaux cousoitlers M. Alexis
Giélinue à été élu conaciller pour

M. Gé-

M Ephrom Boisvert et Josoph
Lacorte out ou à subir l'épreuve
du sorutin M. Boisvurl est sorti
vainqueur do la lutto aveo une

Nous recommandons tout spé-

Ii. Godin, 161 ruo des Forges, A
ceux qui désirent achotor des

veroul chez M. (odin tout co
qu'il y a de meilleur ot de plus
vouveau ob cola sux prix los
plus bag, Quant à son choix de
lipes, Oigares et autres articles

dire

Maladies ea femmes.Malulles ohro-

X—Inhalations d'Oxone,vto.

11 Avenue
7,11,02,00

UHANOE EXOEPTIONNELLE

Piano droit * Toronto ” $43.00
$3.00 comptant, $3.09 par mois

8, Rue des Forges.

 

aille toujours s'uliniblissant où

finalement meurt do cousomp-

tion. Les l'hlulos Kosus du Dr

Williaius no manquent jamais
do renforcer les poumons, parce

»

|

qu'elles font un ‘ang nouveau,
ticho, rouge. qui seul peut faire

cu travail. La preuve lu p'us

peromptoire que les l’ilules lo

sos du Dr Willinms recousti
tuent les poumons ut guérissent

lu consomplion duns ses pre-

mières phases, vst dounéo duus

le cas do Mlle Blanche Durand,
de Saint Edmond, Qué Mlle

Durand dit : “ Au mois de wep
tembre 1801, j'étais en visite à

l’Assomplion. chez vu de mes

oncles. Ui juar que nous nous

promeniens en chaloupo, ju me

mouillui lus pieds et pris le rhu-

me. Le rhume semblait s'achar-
ner sur moi el quand je retour-
nui au logis a In flu de septem-

bre,j'étais bien malade. J'avais

uno grosso fièvre, jo mauquais
d'appétit ot lu toux semblait

m'épuiser. Jo icommunçai à me

soignor, mais je n'ulluis pus

mieux uf, en janvier 1902 lo
wédecin mo dit quo mes pou-
mons étaient allectés el que j'é-
tais eu cousomption, À celte
époque, un ami qui était venu

|| mio voir me consoilla d'essayer
los Pilules Roses du Dr Williams
et j'ou fis venir six boltes. Los
pilules commencèrent bientôt à
we faire dubien, et putit à potit
la toux diminua de gravitujmon

appétit devint meilleur, mes

-

|

forces revinrent ot ju commeun-

s|çai à avoir los coulours de lu

sauté. Ju pris huit boîtes do
pilulos ot jo me troavai compla-
tement bien. Je suis couvnincue
Te les Pilules Roses du Dr

illinms mont sauvé la vio ot
j'en parlerai toujours avec re
connaissance.”

Des ons comme celui-là on di
sent plus que de simples paroles
sur lu puissance des Pilules
Roses du Dr Williams. Illes
guerissont loutes les l'aiblessos
constitutionuelles parce qu'elles
vontdroit a la racine du mal ot
roconstituent lo sang: C'est
pourquoi olles ne manquent ja-
mais de guérir le rhumatisme,
le lumbago, les maladies des
reins ot du foie, les maux de
tête, les maux de dos, l'indiges-
tion, la biliosité et autros mala-
dies du saug. En. vente chez
tous les marchands ou ouvoyées
franco par la poste & 50 cts. la
boite ou six boîtes pour $2.50,
en écrivant directoment à la Dr
Williame' Medicine Co., Brock-
ville, Ont. Des substitutions
sont quelquefois offertes, mais
vous pouvez tonjours vous pro
téger en voyaut à ve que le nom
au long “Dr Williams Pink
Pills for Pale People” soit im-
primé sur l'enveloppe qui eu-
toure chaque boîte.

>

*  

 

Une fois de plusle télégraphe
a fuil circuler la nouvelle de la
mort de Léon XIII. Une fois de
plus aussi Sa Sninteté u prouvé
qu'elle se portuit à merveille.

jour même où l'on annonçait
son décès, c'est-à dire mardi, le
l’ape uecordait uue audience au
vice-président de la République
Argentine ot & sa famille, ot a
plusieurs autres personnes, Tous
onl coustaté qu'il se portait trés-
bien,
 

 

Capots ct manteaux de
mouton de Perse à

bon nuerché !

Notre renommée duus la con-
luction de ves vêlements est con
tinentale ln outre notre belle
olientèle canadienne, nous avous
des légions duchetours améri-
cuits. Nos immenses importa-
tious des moilleures peaux oflur
tes sur les grands marchés euro-
péens, nous permettent de dou-
ner une valeur du 25 p c. à 40
p. «. de plus qu'ailleurs pour les
wêômes prix, Nous garauiissons
la coupe, la confection supérieu-
res, 6t lu qualité do ces urlivlee.

Os, DEsJARDINS & CIE,
1687 ruv Ste-Catheriue,

Montréal

 

LE CHAREON
Moreredi dernier, sept wagons

chargés de charbon anthracite
étuieut orrêtés à lu traverse de
l'Avonue Sutler, sur lo chemin
de fer du Loug Islaud, à New-
York. Une nuée du pursonues
de tout Âge et dut tout sexe s’est
abattue sur ces provisions pré-
ciouses el so sont servies elles-
mêmes, Paniers, sacs, broneites
furent remplie à la hâte au nez
et à la barbu des employés du
chemiu de for. Les pillards so
dévclaraient prèls à payorle char-
bon enlevé. Tout cela pourrait
donner licu à un procès (rès-
iulérossaut.
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Changement d'affaires
 

Le 10 de co wois, lo ** Breed-
ors’ advocate,” une fouills, qui
s'occupe de volailles, pigeonset
nnimaux domestiques, publiée à
Petroleu, Ontario, à acheté * Tho
Canadian Poultry Directory,”
une fouille du même genre pu-
bliée à Woodstock, Ontario. Les
deux fouilles seront désormuis
amalgamées sous le titre de
“The Breeder's Advocato ” qui
sora publié à Petrolia. Ceci
augmentera d'environ 1,000 la
circulation do I' * Advocate,” oo
qui sera un bénéfice pour ceux
qui s'intéressent sux snjets trai-
tés par cette ravue. Dos numéros
specimen surout envoyés sur
demande.

—

EVE TENTA ADAM
Et Adam n’a pas cessé de tonter Eve
depuis. Figurez-vous donc un individu
essayant du vendro du bourre gtd a uno
femmepemdant qu'il attiro son attention
nu“*prix”qu’illuiofiro avoc son Bsvongâté1
Une fommo cst sujotto à être tentéo à
acheterdea savons communs dans le but
d'obtenir des “prix,” ignorant quo ces
savons communs ruinoront bientôt son
lingo ot wes maine; mais elle s'aperçoit
bien vite qu'il ya uno grande diférence
entre lussavons communsot lo Savon Sun.
light. Eilo s’aporçoit quo lo Savon Sun-
Jight--la barro Octogono—est un prix en
lui-même. Bon lingo duro plus longtemps
et aus moins échappent à l'oczéma. 0

 

   

   

 

50 YEARS®

Tarnoë Man:s
Destons

COPYRIGHTS &2.
Anyonk sending a sketch and deactiption may

quickly wsveriaii gar option freo whether sr
{urention fs probably patentahle, Communion
tons atriotlpeonudential, Tiandbonk on Patents
sont tros. Oldest nueney for secaring patents.
Patents faton through Munn Toveire

rotics, without charg, In tho

Scientific American,
A handsomely Illustrated weekly, Iarcest cir
culation vf aby petuntide fara, Terus, 18 n

  
11 bite Le convalescence, en

dansles veines. Enfinle ma

— 

New-York Stock Market Report
Ecuv à 3 nxvme P, M.

Par N. PAUL TANGUAY,
COURTIER.

sé, Rue Du Fleuve

‘Trotz-Bivlères, 12 Jauvlor 1003,

 

 

  

  

  

 

  

   

   

  

   

  
  

  

  

  

    
  

  

  

 

 

    
"AVENDRE
BOIS DE CHAUFFAGE
 

Bols de chauffsgo À bon marchéde | pled,
16 poucos ot 2 ploir; 3 pieds ot 4 ploils ; Lois
mou et bols frano,

EDMOND BLAIS,
Bureau : 36 ruv 8t Antoine.

TéléphoneBell, 330 -

Lgea
“ CANADIEN
Nouvel horaire du C P.R,

affiché depuis le 12 octobre 1802.
jusqu’à nouvel ordre.

  

    

“ 11.55 a. m
“ 450 p m
* Dimanche 7.10 p.m

s 5.20 p. m
 

ON DEMANDE

De bonnes mains, sachant bion
coudre au moulin. Aussi des
personnes sachant coudre pour
rendre de l'ouvrage à la maison
ivré à domicile.

S'adresser
THE BALOER GLOVE Mig Oe

Rues Benaventureet St Pierre

   NN months. $L Bold by all newsdsalers.

ÉlnenmoeeNanfut¥ R. Washington,

MINARD'S LINIMENT
guerit la Diphterie.

car il fait renaître l'appétit du malade,

lui procure vo sommeil réparateur.

celte teinte rosée qui est indice qu'un sang pur, riche, généreux,

BOIVIN, WILSON &CIE., MONTRÉAL, > -

Pour Montréal 228 a.m
* 580 a.m
* 10.48 a, m
“ 822 p. m
« Dimanche 3.08 p.m|,

Pour Québec 822a m
* 7.10 a. m

Pour Grandes Piles 7.26 8. m |%
* 1202p. m

ISLar RYE

LE VIN ST-MICHEL GUERIT.
we

 

 

purifiant et cn fortifiant le sang

alade retrouve sa gaieté, cn sentant

s'emparer de tous ses membres.
 

———

 

POUR YOU
Ou n'importe quelle

16 omautre proprié

Nous gnrantiszens In date do ln possession de votre maison.

| $5=55 par mois Romboursent en 200

mois un emprunt de $1,000.00, les frais compris.

Cout total—200 fois $5.55 monte à $1,110.00—Cout total

; P ,000,00 jouisses

i

|

$2.90 par mois La & vei prop
PAYEE COMPTANT “Lie

TITRE CLAIR A LA MORT (suivant notre contrat)
ARGENT REMBOURSÉ

Votre propritté où
votre hypothèque

Contrats do 9500jusqu'à 610,000.

Pour Informations, ndresson

Tel. Main 4795.

chel
est I'Espoir des Malades, la Consolation des Convalescents.

Lorsqueles autres remèdesfaillissent vu ne font que soulager

LeNT ‘Mich

affaibli ou vicié par la maladie,

Sousl'influence de ce Tonique, Nutritif et Stimulant,les forces reviennent avec une

aîde son estomae À faire facilementle travail do la digestion et

AMors les têvres xe colorent, le visage s’anime, et la peau reprend

cireulo en abondance coloré et chaud

La Force, La Vigueur et La Vitalité

SEULS AGENTS POUR L'AMÉRIQUE.

NOME GUARANTEE ADMINISTRATION CO., Incerporée,

Bureaux: Tla rue St Jacques, Montréal

 

si vor conirata nie nout pas maturés
& la stade ustitlonnée,

Agonts rosponsables demandés.

   
      

   

    

   

   
      

     

    

  

rapidité incroyable,

    
   

      

  

       

 

» Onver- |Ferime-
NOMS DES STOCKS. |ture, ture,

AUCH Lesose vesc0s 00000 M 189.0 883
Ateh pfd., | tio36 #1085

Amn. Loc, ae, F300 20.5
do dopfd, vee] ULSD 945
Amn Cir foundry... 340 as"
alt & Ohio, ., 102 7 1022
BRUT. 89 a
CIR. 137.0 136.6
Can. Nonthern
co. 0.
Chearp. & 50.3 49.6
Col. Fuel & Iron, ,
Aml. Copper... 844 66
Del & Hudson. 172.0 1724

40.0 40.7
70 Lg

48.0 28.0
Illa Central 160 1184
Jerey Cen 182 182.1
Kan, & Texas 43 63.3
L. & Nuh,,, 1286 1274
Mauhaitan 152.0 163,4
Met. SL By... 1410 1411
Mo. Pac... 112 1104
N.Y. 0... 1655 1884

15 Ti.
330 33,0
AL.6 41.0
1566.0 165.6

A 105.0 10h3
Remtlug Ist 81.0 ul
Reading 204
Reading prd...
Rock Island... . 510 81.1
Rock Jslond pfd.,
Bubber
Sugar PE 132 133.0
Bt, Paulo... 182.0 180.2
Sowhemn Ry.., 36.2 36.7
SouthornRy, pf
Southern Pac... GTA 66.6
Twin City... .
Tenn. Cont & Iron . 62.7 62.5
Union l'ac.……. 1040 103.4
Union Pao, pfd..oc eee 88 186.3
Unituil States Steel... 38.1 374
United State: Steel pfd,
Leather pfd,.. .
Wasbarh pPd,. .
W, U. Tul. Co.... .

il et défie toute compétition.

MARCHANDS-FPICIERS

AEN GROS ET EN DETAILi
No 26. Rue Des Forges
TROIS-RIVIERES

Celle maison de commerce, qui est une des plus 5
anciennes, s'occupe en géudral du commerce d'dpiceries, de @
vius et liqueu:s. Salisfaction compléte sous tous rapports @

SPECIALITES:
J Vin de messe TARRAGONE ct SIOILE. Cognac
A JOUKBY CLUB.» Conserves alimentaires.

    

  

 

    
     

 

 

 

    

Fournaises,
Radiateurs,

Bains,

—;—

AGENT

DE TORONTO. 
HOBRISSETTE

MARCHAND PLOMBIER

35-37 DUPLATON
TROIS-RIVIERES.
—pp

PLOMBIER, FERBLANTIER,
GAZIER ET COUVREUR

Clonetn,

tous les matériaux nécessaires à cette fin

Pour les Or uvertures et Plafonds Metallivues À ;

1 iAgent pour lo raz Acetylene

PourLA d'Appareils de Chauffage à Bau chaude, Vapeur et
VOIR EN MAGASIN LES   

~
~
.

 

   
   
    

    

  

  
  

  


